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CÉLÉBRATION DE LA JOURNÉE INTERNATIONALE DES DROITS DE LA FEMME

L’ONU rend hommage à Leila
Zerrougui

Le système des Nations unies en Algérie a célébré, hier, la Journée internationale des droits de la
femme, avec une fierté quant aux acquis des femmes dans le monde, en particulier ceux des

Algériennes. L’occasion a été aussi de rendre hommage à Leila Zerrougui, ancienne haut fonctionnaire
de l’ONU, pour ses années de leadership exceptionnel et son mandat remarquable au sein des 

Nations unies.

Le coordonnateur résident des
Nations unies en Algérie, Alejandro
Alvarez, a déclaré hier, en marge de

la rencontre organisée à l’occasion de la
célébration de la Journée internationale des
droits de la femme, sous le thème « Par-
cours de femmes, réalisations et défis
nationaux et internationaux », que l’Algé-
rie avait réalisé de « très importants » pro-
grès en faveur des droits des femmes,
notamment en ce qui concerne l’égalité
entre les sexes.
Alejandro Alvarez a indiqué que cette jour-
née est l’occasion de faire le bilan sur les
progrès qui restent à faire dans le domaine
de l’égalité entre les sexes et d’assurer l’au-
tonomisation des femmes ainsi que de
mettre la lumière sur les défis à relever.
Le thème de cette année, « La digitalisation
: pour un monde plus inclusif », rappelle,
selon le représentant des Nations unies, que
le numérique est un outil puissant contre
les inégalités et qu’il est accessible à tous.
« L’accès au numérique par les filles et les
femmes est impératif, non seulement pour
l’autonomisation des femmes et l’égalité
des sexes, mais aussi pour le développe-
ment socio-économique durable de la
société », a-t-il souligné, estimant que mal-
gré les obstacles persistants, partout dans le
monde, les femmes s’entraident pour pro-
poser des solutions au service du dévelop-
pement durable.
Pour ce qui est de l’Algérie, M. Alvarez a
indiqué qu’elle ne fait pas exception. Au
contraire, il a cité l’exemple de femmes
algériennes chefs d’entreprises récompen-
sées sur la scène nationale et internationale
qui, selon lui, sont très nombreuses. « Les
startupeuses apportent une appréciation
indéniable pour la transformation digitale
dont les répercussions sont en train de se
ressentir », s’est-il félicité.
En effet, l’approche soucieuse de l’égalité
des sexes en matière d’innovation, de tech-
nologies et d’éducation numériques peut
sensibiliser davantage les femmes et les
filles à leurs droits et à leur engagement
civique.
« Les progrès en matière de technologies
numériques offrent d’immenses possibili-
tés de relever les défis du développement et

de l’aide humanitaire, ainsi que d’atteindre
les objectifs de développement durable »,
a-t-il souligné.
Il a fait savoir que la célébration de la Jour-
née internationale des droits de la femme
est l’occasion aussi pour le système des
Nations unies de mettre en avant le par-
cours de femmes remarquables, issues de
différents horizons, qui ont contribué à
faire progresser la question des droits des
femmes aussi bien au niveau national
qu’international.
M. Alvarez a aussi tenu à rendre hommage
à Leila Zerrougui, exprimant la reconnais-
sance du système des Nations unies et
saluant son investissement dans le proces-
sus de paix, ainsi que sa lutte contre l’utili-
sation des enfants soldats, contre l’impuni-
té et contre les violences sexuelles.
« Leila incarne un modèle de leadership qui
a laissé sa trace au sein de l’ONU. Son par-
cours nous donne de l’espoir et nous
montre la voie », a-t-il précisé.
De son côté, Mme Zerrougui s’est dit hono-
rée par l’hommage qui lui a été réservé par
le système des Nations unies. « C’est un
hommage pour moi, mais aussi pour mon

pays, et c’est une motivation pour toutes les
femmes, et même pour les jeunes, de croi-
re en l’effort personnel », a-t-elle indiqué.
Elle a appelé les jeunes à ne pas baisser les
bras, à travailler dur et à profiter des oppor-
tunités.
La diplomate a cité comme référence le
modèle de la femme algérienne qui a com-
battu pendant la guerre de libération, souli-
gnant son rôle important dans le dévelop-
pement et la construction du pays dans dif-
férents secteurs.
Experte juridique en matière des droits de
l’homme et de l’administration de la justi-
ce, Mme Zerrougui a mené une éminente
carrière dans le renforcement de l’Etat de
droit et la défense des stratégies et des
mesures de protection des groupes vulné-
rables, en particulier les femmes et les
enfants. Membre du groupe de travail sur la
détention arbitraire du Conseil des droits de
l’homme des Nations unies de 2001 à 2003,
elle en a été présidente-rapporteuse de
2003 à 2008. Née en 1956, Leïla Zerrougui
est diplômée de l’Ecole nationale d’admi-
nistration (ENA) en 1980.

Lynda Louifi

LUTTE CONTRE LA TRAITE DES ÊTRES HUMAINS

Un crime transfrontalier à éradiquer 
L’ALGÉRIE place la lutte contre la traite
des êtres humains en tête de ses priorités.
Un projet de loi relatif à la prévention et à
la lutte contre ce crime transfrontalier a été
présenté hier devant les membres de l’As-
semblée populaire nationale (APN), par le
ministre de la Justice, garde des Sceaux,
Abderrachid Tabi.
M.Tabi a indiqué, à l’occasion, que l’éla-
boration de ce projet de loi a pour objectif
«la lutte contre ce phénomène étranger à
notre société, au vu de ses répercussions
néfastes notamment sur les femmes et les
enfants», ajoutant que «ce crime transfron-
talier en appelle à la mise en place d’une
législation spécifique», d’où l’importance
de ce projet de loi qui tend à «permettre à

notre pays de s’adapter aux engagements
internationaux, en élaborant un texte qui
regroupe toutes les formes de ce crime».
Le projet de loi souligne que «l’Etat est
tenu d’assurer la protection des victimes
de la traite des êtres humains et de renfor-
cer la coopération institutionnelle et inter-
nationale en matière de prévention contre
ce crime, outre l’implication des Collecti-
vités locales et des institutions publiques
dans la prévention contre ce phénomène, à
travers l’élaboration d’une stratégie natio-
nale qui associe la société civile».
Le projet de loi met l’accent aussi, a-t-il
dit, sur «les missions de la Commission
nationale de prévention contre la traite des
êtres humains créée en 2016, laquelle est

chargée de l’élaboration du projet de stra-
tégie nationale et de l’adoption de méca-
nismes de vigilance permettant de dévoiler
à l’avance les différentes formes de ce
crime». Ledit projet de loi instaure «la pro-
cédure de fuite électronique comme procé-
dure d’investigation et d’enquête, à travers
laquelle, les officiers de la police judiciai-
re peuvent, sur décision judiciaire, accéder
aux systèmes informatiques ou tout autre
système électronique visant à contrôler les
suspects».
Il prévoit pour ce phénomène des sanc-
tions allant jusqu’à la perpétuité si la victi-
me subit des actes de torture, une violence
sexuelle ou une invalidité. La peine est
également durcie en cas de crime commis

dans le cadre d’un groupe organisé ou lors-
qu’il s’agit d’un crime transfrontalier.
Le projet renferme des dispositions rela-
tives à la coopération internationale,
notamment dans le cadre des mesures judi-
ciaires, l’extradition des criminels et la
récupération des revenus criminels, en sti-
pulant le respect du principe de «réciproci-
té», à l’exception des demandes de coopé-
ration judiciaire susceptibles de porter
atteinte à la souveraineté nationale ou à
l’ordre public.
Ce projet de loi a été présenté en séance
plénière présidée par le président de
l’APN, M. Brahim Boughali, en présence
de la ministre des Relations avec le Parle-
ment, Basma Azouar. M.M.

REPRÉSENTATIVITÉ
SYNDICALE
Les syndicats appelés 
à communiquer les
éléments avant le 
31 mars
Le ministère du Travail, de l’Emploi
et de la Sécurité Sociale a rappelé,
hier, aux organisations syndicales
enregistrées, l’obligation de commu-
niquer, au plus tard le 31 mars cou-
rant, les éléments permettant d’appré-
cier leur représentativité syndicale.
Le ministère a rappelé,  dans un com-
muniqué, aux organisations syndi-
cales de travailleurs salariés  et d’em-
ployeurs, « l’obligation de communi-
quer aux organismes employeurs et  à
l’autorité administrative compétente
visée à l’article 10 de loi n  90-14  du
2 juin 1990, modifiée et complétée,
relative aux modalités d’exercice
du  droit syndical, les éléments per-
mettant d’apprécier leur représentati-
vité  syndicale ».
Le ministère invite, à ce titre, les orga-
nisations syndicales à lui faire  parve-
nir, dans le délai qui ne saurait excé-
der le 31 mars 2023, « toutes
les  informations sur les éléments per-
mettant d’apprécier la représentativité
de  leur organisation syndicale, via
une plateforme numérique accessible
sur le  lien suivant: https://tamthi-
liya.mtess.gov.dz/,  conformément à
la circulaire du 18  décembre 2021
modifiant et complétant la circulai-
re  009 du 19 mai 1997,  relative à la
représentativité des organisations syn-
dicales ».
Le ministère précise, en outre, que les
organisations syndicales qui ne four-
nissent pas les éléments d’apprécia-
tion de la représentativité dans le délai
imparti, «peuvent être considérées
non représentatives, conformément
aux dispositions de l’article 37 bis de
la loi 90-14 susvisée».
Le ministère avait déjà invité, aupara-
vant, les responsables des organisa-
tions syndicales de  travailleurs sala-
riés et d’employeurs, en activité, qui
n’ont pas encore  reçu les paramètres
d’accès à la plateforme numérique
(nom d’utilisateur et  mot de passe) à
« se rapprocher personnellement de la
sous-direction du  dialogue social à la
direction des Relations du Travail
pour recevoir ces  paramètres, ou
déléguer, par écrit, leur représentant
pour les recevoir,  accompagnés du
sceau de l’organisation syndicale
concernée et d’une carte  d’identité
nationale ».
Il faut rappeler, que le projet de loi
relatif à l’exercice du droit syndical a
été adopté le 8 mars courant par les
députés de l’Assemblée populaire
nationale (APN).

Lynda Louifi
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chaNegriha :

«L’Armée est déterminée à faire face 
aux ennemis de la nation»

L’Armée nationale populaire est déterminée à faire face avec force à tous ceux qui tentent de porter atteinte à la souveraineté nationale.
C’est ce qu’a affirmé hier, le général d’armée Said Chanegriha, chef d’état-major de l’ANP.

Le général de corps d’armée,
qui a effectué hier une visi-
te de travail et d’inspection

à la 6e Région militaire à Taman-
rasset, a souligné que ‘’l’élan
positif que connaît l’Algérie n’a
pas plu à ses ennemis, qui qui s’at-
taquent à ses institutions et tentent
de nuire à sa réputation’’, souli-
gnant la détermination de l’ANP à
«coupez la main de ceux qui ont
l’intention de porter atteinte à la
souveraineté de l’Algérie.
« L’Algérie connaît un dyna-

mique positive à tous les niveaux,
grâce aux sages décisions du pré-
sident de la République, Com-
mandant Suprême des Forces
Armées, Ministre de la Défense
Nationale, dont les caractéris-
tiques se sont manifestées à tra-
vers de sérieuses réformes écono-
miques et les efforts pour renfor-
cer la politique sociale pour proté-
ger les citoyens.
A cet égard, les visites de nom-
breuses délégations étrangères,
tant civiles que militaires, en
Algérie s’inscrivent, compte tenu
de la position de l’Algérie sur le
plan régional et international,
mais aussi en tant que partenaire
fiable, respecté et apprécié de tous

les pays, a expliqué M. Chengriha.
Le même intervenant a ajouté : «
Il semble que cette dynamique
positive en Algérie n’ait pas plu
aux ennemis des peuples et à leurs
agents, qui ont commencé à mobi-
liser leurs porte-parole média-
tiques et quelques plumes payées,
dans l’objectif de porter atteinte à
la réputation de l’Algérie, d’atta-
quer ses institutions et de remettre
en cause ses fondements histo-
riques et géographiques. Elle ne
peut être tolérée, surtout lorsqu’il
s’agit de notre souveraineté natio-
nale et de notre intégrité territoria-
le, pour lesquelles des millions de
martyrs se sont sacrifiés. Que ces
harceleurs sachent que le peuple
algérien est uni avec son armée et
ses forces de sécurité’’.
Le chef de l’armée a affirmé que
l’ANP est pleinement consciente
de qui se trame derrière ces
ignobles complots, affirmant que
‘’le moment venu, elle réussira à
déjouer ces stratagèmes et à
contrecarrer leurs objectifs. Les
éléments de l’Armée nationale
populaire sont déterminés plus
que jamais à couper toute main
qui s’étend jusqu’à sa terre.

Mohamed M.

NormalisatioN avec israël

Quand le Roi Mohamed VI divise le Maroc
APRÈS LA POLÉMIQUE, c’est la divi-
sion. Au Maroc, la question de normalisa-
tion tout azimut avec l’entité sioniste est
en train de créer un véritable conflit entre
le palais royal et le parti politique islamis-
te, le PJD (justice et développement). 
La semaine dernière, un communiqué du
PJD a souligné que le parti « condamne la
récente position du ministre des Affaires
étrangères dans laquelle il semble
défendre l’entité sioniste... à un moment
où l’occupation israélienne poursuit son
agression criminelle contre nos frères
palestiniens ». 
L’attaque était dirigée directement contre
Nasser Bourita, le ministre des Affaires
étrangères, mais indirectement, elle touche
principalement la prérogative exclusive du
Roi Mohamed VI. Et cela ne semble pas
plaire au makhzen, dont le Roi est absent
depuis des mois et dont le pouvoir réel est
entre les mains d’un noyau restreint,
constitué autour de son principal conseiller
de confession juive, André Azoulay, char-
gé de la communication, le patron des ser-
vices de renseignements et l’archi-milliar-
daire actuel chef de l’exécutif.
Rapidement, le palais royal a mis en garde
le parti PJD suite à ces critiques qu’il a for-
mulées contre la diplomatie pro-sioniste
du Makhzen. Dans un communiqué, diffu-
sé hier, le palais royal a insisté sur le fait
qu’il ne serait pas « soumis au chantage »
après avoir demandé au plus grand parti
islamiste du pays, le PJD, de cesser de cri-
tiquer ses liens avec Israël.
Pire encore, le makhzen plus offensif que
jamais contre ses détracteurs de l’intérieur,
a lancé une campagne via les réseaux

sociaux pour diaboliser le parti islamiste et
lui rappeler que la normalisation s’est faite
sous sa gouvernance. 
En effet, c’est Saad Dine El Othmani, alors
Premier ministre marocain (2017-2021)
issu du PJD, qui a signé l’accord de nor-
malisation avec l’entité sioniste. Cepen-
dant, pour de nombreux observateurs, le
parti a été mis devant le fait accompli, et il
n’a jamais été associé aux négociations, ni
au contenu de cet accord de normalisa-
tion. 
Même l’information sur une éventuelle
signature n’a pas été divulguée à la direc-
tion politique de ce parti, qui dirigeait à
l’époque une coalition gouvernementale.
L’accord  de normalisation a été signé le
22 décembre 2020 par Saad Dine El Oth-
mani, alors Premier ministre marocain
(2017-2021) issu du Parti de la justice et
du développement, sous l’égide du roi
Mohamed VI dont relève la politique
étrangère du royaume.
En fait, les islamistes marocains ont traîné
ça comme une humiliation de plus de la
part du régime. Aujourd’hui, la posture est
intenable après les violations caractérisées
de l’armée sioniste contre les populations
civiles palestiniennes. 
Partout à travers le monde, l’opinion inter-
nationale s’est indignée des tueries, des
destructions des biens et des arrestations
massives des israéliens contre les civils
palestiniens. Et comme les islamistes sont
les chantres de la défense des Palestiniens
et de la Mosquée Al Aqsa, la position est
plus qu’intenable. 
Le PJD ne pouvait que réagir, même timi-
dement, poussé certainement par sa base

militante, qui n’a jamais gobée une telle
normalisation qualifiée de contre-nature.
De plus, même le Roi, qui est officielle-
ment président du comité Al Qods, est
resté silencieux et n’a émis aucune critique
envers ses nouveaux alliés de Tel Aviv et
surtout son gouvernement le plus extré-
miste de l’entité sioniste. 
La question est toute simple : Est-on cré-
dible en se présentant comme un soutien à
la cause palestinienne, alors qu’en parallè-
le on poursuit une normalisation à grands
pas, ponctuée par des accords de défense
sans précédent dans le monde arabe ?
Au Maroc, l’unité supposée sur cette nor-
malisation vient de s’écrouler définitive-
ment et les divisions sont devenues pro-
fondes, en dépit de l’hypocrisie des
milieux islamistes marocains, qui rappe-
lons le avaient invité, juste après l’accord
avec Israël, le chef du Hamas palestinien,
Ismail Hania, comme pour se dédouaner. Il
faut bien souligner ici qu’en septembre
2021, El Othmani a quitté son poste de
chef du gouvernement après une défaite
cuisante de son parti PJD aux élections
législatives, dont la cause principale n’est
que sa caution directe à cette normalisa-
tion, rejetée par l’électorat marocain.
Le débat qui s’est installé dans la société
marocaine a suscité les craintes du palais
royal, qui non seulement est paralysé par
la crise sociale et économique (inflation,
chômage, précarité) mais aussi par l’écla-
tement des scandales de corruption, d’es-
pionnage et de chantage opérés contre les
institutions européennes et internationales,
et même contre des milliers de personnali-
tés politiques, des hommes d’affaires, des

intellectuels et des journalistes, des acteurs
de la société civile et des ONG.
C’est cela qui explique l’intervention
ferme du palais royal contre le PJD accusé
de tous les maux. L’actuel secrétaire géné-
ral du PJD, Abdelilah Benkirane, prédé-
cesseur d’El Othmani au poste de Premier
ministre (2011-2017), n’a jamais contesté
ou critiqué les accords avec les sionistes. Il
avait fait profil bas. Aujourd’hui, il montre
une autre envergure en s’en prenant à Bou-
rita, l’accusant de défendre la cause d’Is-
raël.
Pour le cabinet du Roi M VI,  la cause
palestinienne demeure une « priorité »
pour Rabat qui la place au même rang que
« l’intégrité territoriale du royaume »,  et
elle ne peut « être soumise aux surenchères
politiciennes et aux campagnes électorales
étriquées ». Le communiqué du palais qua-
lifie le discours de Benkirane de « précé-
dent dangereux et inacceptable » l’instru-
mentalisation de la politique extérieure du
pays pour servir « un agenda partisan ».
Surtout, il rappelle à Benkirane que la
politique étrangère relève exclusivement
du roi et que du reste, la décision de nor-
malisation avait été acceptée par les prin-
cipales composantes de la classe politique.
Reste à savoir pourquoi le palais royal fait
une mise au point sévère contre Benkirane
quand ce dernier critique la normalisation
avec Israël, dont l’accord est devenu sacré
et sacralisé, alors qu’il reste muet quand le
même quidam s’est rendu coupable d’un
grave dérapage à l’égard de l’Algérie en
appelant, il y a juste un mois et demi les
marocains à la mobilisation contre l’Algé-
rie ? Mohamed K.
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D’UTILISATION
DU BLÉ DANS
L’ALIMENTATION
ANIMALE
Énième rappel
du ministère
de l’Agriculture
LE MINISTÈRE de l’Agriculture et
du Développement rural a rappelé,
dans un communiqué rendu public
hier, l’interdiction d’utilisation des
céréales (blés dur et tendre) comme
matières premières dans
l’alimentation animale. Selon la
même source, plusieurs
dépassements ont été enregistrés par
rapport à l’usage des céréales (blé
dure et du blé tendre) dans
l’alimentation du bétail, sachant que
ces matière sont destinés
exclusivement à la consommation
humaine. «Suite à l’enregistrement
de plusieurs cas du détournement de
ces matières (blé tendre et blé dure)
exclusivement destinés à la
consommation humain. Le ministère
de l’Agriculture tient à informer les
producteurs et les éleveurs que ces
dépassements illégaux sont
considérés comme des actes de
monopole et de spéculation punis par
la loi 15-21», aa-t-précisé, affirmant
que ces comportements entraînent de
gaspillage de ce produit stratégique
destiné exclusivement à la
consommation humaine. Cette mise
en garde n’est pas la première du
genre. 
En effet, dans un communiqué publié
décembre passé, le ministère avait
dénoncé l’utilisation des céréales (blé
dur et tendre) comme matière
d’alimentation du bétail, rappelant
que l’Etat a mis à disposition «toutes
les solutions et moyens pour une
prise en charge optimale de la
question relative à l’alimentation
animale». Selon le communiqué, les
aliments de bétail sont notamment
composés d’orge, de son, de
fourrages, de maïs, de farine de soja,
assurant que ces produits «sont
disponibles à des prix étudiés,
subventionnés et exonérés d’impôts». 
Par ailleurs, les besoins du marché
national en matière d’alimentation
animale ont été déterminés par le
directeur général de l’Office national
des aliments du bétail (ONAB),
Hassan Benzaza. Ce dernier avait
annoncé, décembre dernier, que le
marché national avait besoin d’une
production annuelle de quatre
millions de tonnes de fourrages pour
réaliser l’autosuffisance, ajoutant
qu’une quantité d’un à 1.5 million de
tonnes de maïs sera importée.

Rim Boukhari

DISPOSANT d’un grand potentiel, l’on
compte beaucoup sur la filière de l’électro-
ménager pour contribuer à la diversifica-
tion des exportations algériennes en sus de
répondre à la demande locale. Un grand
intérêt est de ce fait accordé à cette filière
qui va être représentée à partir d’aujour-
d’hui, dans le cadre du premier Salon
international de l’électroménager se tien-
dra jusqu’à lundi 20 mars au Palais des
expositions à Alger. 35 exposants pren-
dront part à cette première édition du
Salon international de l’électroménager.
C’est ce qu’ont indiqué les organisateurs
de cet événement dans un communiqué.

«C’est l’occasion pour le public de décou-
vrir les dernières tendances en matière
d’appareils et d’équipements ménagers
ainsi que les diverses modalités de finan-
cement», a expliqué l’entreprise organisa-
trice de cette manifestation «One Creati-
ve». Le salon sera également l’occasion
pour les producteurs et les distributeurs,
principalement de la production locale, de
présenter «les derniers produits et techno-
logies de l’industrie de l’électroménager».
L’exposition réunira les principaux fabri-
cants et fournisseurs locaux et internatio-
naux de renommée afin de présenter une
gamme d’appareils et d’équipements

ménagers, notamment des appareils de
cuisine et de buanderie, des climatiseurs
ainsi que des lave-linges, des réfrigéra-
teurs, des cuisinières, des fours, des micro-
ondes, des lave-vaisselles et des aspira-
teurs.
Des séminaires et des ateliers animés par
des professionnels du secteur seront égale-
ment au menu du salon. L’occasion pour
les visiteurs d’acquérir une meilleure com-
préhension des dernières avancées dans le
domaine. Le Salon international de l’élec-
troménager est un évènement important
pour le marché algérien afin de «favoriser
la collaboration entre les professionnels du

secteur et de promouvoir l’Algérie en tant
que pôle d’innovation en matière de tech-
nologie domestique», selon les organisa-
teurs.
Notons que l’on accorde un grand intérêt à
la filière de l’électroménager et de l’élec-
tronique. C’est dans ce sens que des jour-
nées portes ouvertes ont été organisées, le
mois de janvier passé, notamment par la
Chambre algérienne de commerce et d’in-
dustrie (CACI). L’objectif est de promou-
voir et soutenir les produits algériens
exportables et encourager la production
nationale à pénétrer les marchés étrangers. 

L. A. A.

35 EXPOSANTS Y PRENNENT PART

Le premier Salon international
de l’électroménager ouvre ses portes

U n networking et des B
to B  ont été organisés
dans la soirée du mardi

à l’hôtel El Aurassi à Alger
entre les hommes d’affaires des
deux pays, à l’occasion des
consultations politiques de ces
deux responsables. 
Du côté polonais, plusieurs
chefs d’entreprises dirigées par
l’Agence polonaise de l’inves-
tissement et de Commerce
(PAIH) et activant dans les sec-
teurs (installation GPL pour les
voitures, éléments de montage
pour turbocompresseurs, systè-
me d’éclairage et luminaires à
LED, transport et logistique,
produits des viandes et de la
charcuterie) ont discuté des
projets de partenariat avec leurs
homologues algériens. 
L’objectif étant de développer
les relations économiques entre
l’Algérie et la Pologne. Cette
volonté, faut-il le signaler, exis-
te des deux côtés. Le vice-
ministre des Affaires étrangères
de Pologne, Pawel Jablonski, a
réitéré cette volonté, affirmant
que le développement des rela-
tions bilatérales est une priori-
té. Ces échanges entre les

hommes d’affaires des deux
pays est une preuve de cette
volonté commune d’aller de
l’avant. 
«Nos relations et nos échanges
ne peuvent être développés
sans qu’il ait des relations entre
les hommes d’affaire des deux
pays», a-t-il précisé, évoquant
les rencontres tenues dans la
matinée dans le cadre du
Forum d’affaire algéro-polo-
nais, mais aussi les consulta-
tions au niveau des ministères
de l’Agriculture et celui de
l’Energie, qui se sont poursuivi
hier au niveau du ministère des
Affaires étrangères.
Le vice-ministre des Affaires
Étrangères a également mis en
avant les relations historiques
qui lient les deux pays, lesquels
«ont été colonisés et les popu-
lations des deux pays ont payé
cher pour avoir leur indépen-
dance». «On comprend mieux
l’importance de l’indépendance
et la liberté de prise de déci-
sions», a-t-il précisé, insistant
sur la nécessité de hisser à des
niveaux supérieurs les relations
économiques. Le vice-ministre
de l’Agriculture, Christoph

Cieciôra, a de son côté souligné
l’importance de cette rencontre
entre les sphères économiques
des deux pays. «C’est une
occasion de développer la rela-
tion bilatérale. Ces discussions
sont une preuve que nos rela-
tions ont un bel avenir», a indi-
qué ce responsable, exprimant
le souhait de développer nos
relations, notamment dans le
secteur de l’agroalimentaire
dans le cadre d’une vision
gagnant-gagnant. 
Selon lui, il n y a plus de temps
à perdre. Il faut travailler «rapi-
dement et effectivement». «Je
suis convaincu qu’un travail
effectif et concret doit donner
la possibilité de développer nos
relations», a-t-il indiqué, souli-
gnant sa disponibilité de déve-
lopper cette coopération.
Les relations bilatérales ne
devront pas être uniquement
commerciales, elles devraient
également basées sur l’échange
d’expérience à même de parti-
ciper au développement et la
diversification économique de
l’Algérie. 
C’est d’ailleurs ce qu’a affirmé
le vice-président de l’Agence

polonaise d’investissement et
du commerce, Zdzislaw Sokal,
lequel a mis en avant le poten-
tiel des deux pays. «Il y a deux
portes : l’Algérie est la porte de
l’Afrique et la Pologne et celle
de l’Europe», a-t-il précisé,
soulignant pour sa part les rela-
tions historiques entre les deux
pays. 
Selon lui, les positions de la
Pologne et de l’Algérie peuvent
apporter beaucoup sur le plan
économique. «Travaillons
ensemble, nous pouvons vous
ouvrir le marché européen, et
vous le marché africain.
Ensemble ouvrons ces deux
portes», a dit le vice-président
de la PAIH invitant les opéra-
teurs économiques algériens à
coopérer avec leurs homo-
logues polonais. 
Les entreprises algériennes
sont aussi appelées à être pré-
sentes dans ce pays de l’Europe
de l’Est, selon les précisions de
ce responsable, soulignant
l’importance de travailler dès
maintenant. «N’attendons pas
demain, on doit le faire aujour-
d’hui», a-t-il précisé.

Lilia Aït Akli

COOPÉRATION ÉCONOMIQUE ALGÉRO-POLONAISE

Les hommes d’affaires
au cœur du partenariat

L’Algérie et la Pologne veulent donner un coup d’accélérateur à leurs relations économiques.
Les deux pays intensifient leurs discussions dans l’objectif d’identifier d’éventuels terrains

de partenariats. Une mission économique polonaise, composée d’hommes d’affaires représentants
plusieurs secteurs d’activité, laquelle a été rehaussée par la visite du vice-ministre des Affaires

étrangères de Pologne et celui de l’Agriculture, a fait le déplacement en Algérie.
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LE PROFESSIONNALISME et la vigilan-
ce des éléments de l’Armée nationale
populaire (ANP) ont permis de déjouer,
cette semaine, plusieurs tentatives d’intro-
duction d’importante quantité de drogue,
notamment dure. La stratégie de l’ANP
pour faire face à la sale guerre menée par
le régime marocain pour inonder l’Algérie
de drogue a porté ses fruits. De nouvelles
quantités de drogues ont été saisies par
l’ANP aux frontières ouest du pays. C’est
ce qu’indique un bilan opérationnel rendu
public, hier, par le ministère de la Défense
nationale (MDN).
Des tentatives d’introduction de 16 quin-
taux de kif traité, 8,55 kilogrammes de
cocaïne et 36596 comprimés psycho-
tropes, via les frontières avec le Maroc ont
été mises en échec, alors que 65 narcotra-
fiquants ont été arrêtés dans des opérations
menées par des détachements combinées
de l’ANP, durant la période du 8 au 14
mars, précise le bilan.
Par ailleurs, dans le cadre de la lutte anti-
terroriste et «grâce aux efforts qualitatifs
des services de sécurité du ministère de la
Défense nationale, un terroriste dénommé
Mellouki Haiballah s’est rendu avant-hier
aux autorités militaires à Bordj Badji
Mokhtar en 6e Région militaire», ajoute le
bilan, soulignant que «ledit terroriste qui
avait rallié les groupes terroristes activant
dans la région du Sahel en 2012, avait en
sa possession un fusil mitrailleur de type
Kalachnikov, une quantité de munitions et
d’autres objets». 

Des détachements combinés de l’ANP ont
arrêté, en outre, «quatre éléments de sou-
tien aux groupes terroristes dans des opé-
rations distinctes à travers le territoire
national».
A Tamanrasset, Bordj Badji Mokhtar, In
Guezzam et Djanet, des détachements de
l’ANP ont intercepté 124 individus et saisi
21 véhicules, 103 groupes électrogènes, 52
marteaux piqueurs, ainsi que des quantités
d’explosifs, d’outils de détonation et
d’équipements utilisés dans des opérations

d’orpaillage illicite, tandis que 24 autres
individus ont été arrêtés, et 12 fusils de
chasse, 39 quintaux de tabacs, 30711 uni-
tés de différentes boissons et des quantités
de denrées alimentaires destinées à la
contrebande et la spéculation s’élevant à
76 tonnes ont été saisis lors d’opérations
distinctes à travers le territoire national. 
De même, les Garde-frontières ont déjoué,
en coordination avec les services de la
Gendarmerie Nationale, des tentatives de
contrebande de grandes quantités de

carburants s’élevant à 25063 litres à Souk
Ahras, El-Tarf, Tébessa, Adrar et Bordj
Badji Mokhtar.
D’autre part, les Garde-côtes ont déjoué,
au niveau de nos côtes nationales, des ten-
tatives d’émigration clandestine et ont pro-
cédé au sauvetage de 68 individus à bord
d’embarcations de construction artisanale,
alors que 523 immigrants clandestins de
différentes nationalités ont été arrêtés à
travers le territoire national

M. M.

COCAÏNE ET KIF SAISIS AUX FRONTIÈRES AVEC LE MAROC

Objectif : inonder l’Algérie de drogue 

LES SERVICES de la sûreté
de la wilaya d’Annaba ont
démantelé une bande de
quartier qui semait la terreur
parmi les citoyens à Sidi
Salem dans la commune d’El
Bouni (Annaba) et arrêté 59
individus, a indiqué hier, le
chef de la brigade de
répression de la criminalité au
service de wilaya de la police
judiciaire.
L’opération de démantèlement
de cette bande qui utilisait des
armes blanches et des chiens

entraînés pour porter atteinte
aux personnes et aux biens a
été menée sous le contrôle des
autorités judiciaires
territorialement compétentes
et s’inscrit dans le cadre de la
préservation de la quiétude et
de la sécurité des biens et des
personnes, a précisé l’officier
principal de police Nasreddine
Hamdane.
Cette opération de police a
permis de saisir 39 armes
blanches, six fusils harpon, 12
flèches de pêche sous-marine

en plus de cinq kg de drogue,
une quantité de drogue dure
(cocaïne), 241 comprimés
psychotropes et 13 kg de
corail brut, a ajouté la même
source.
Quatre véhicules, une
motocyclette volée et une
somme de 2,9 millions DA ont
été également saisis dans ce
coup de filet, a précisé le
même officier.
Les mis en cause âgés entre 20
et 40 ans sont actuellement
présentés devant le procureur

de la République près le
tribunal d’El Hadjar pour
«participation et adhésion à
une bande, constitution
d’association de malfaiteurs
dans le but de commettre des
crimes, possession et trafic de
drogues et psychotropes dans
le cadre d’un groupe criminel
organisé ainsi que possession
d’armes blanches sans motif
légal et propagation de la
terreur parmi les citoyens»,
selon la même source.

M. D.

ANNABA

Démantèlement d’une dangereuse
bande de quartier

S ur le plan de la lutte
contre la spéculation, la
gendarmerie nationale a

enregistré une hausse de 84%,
des affaires traitées. Concernant
les produits saisis, il s’ agit selon
le bilan de la gendarmerie natio-
nale  de 147 tonnes de pâtes, 483
tonnes de seigle, 456 tonnes de
blé de son, 486.481 litres d’huile
de table, 68.628 litres de lait
liquide, 1.287 tonnes de blé
tendre, 607 tonnes de farine, 245
tonnes de semoule, 49 tonnes de
blé dur, 121 tonnes de sucre, 62
tonnes de poudre de lait pour une
valeur totale de plus de 249 mil-
lions de Da. Toutes les opérations
menées dans ce cadre se sont sol-
dées par l’arrestation de 1125
personnes.
S’agissant de la lutte contre le
trafic et la consommation des
drogues et des stupéfiants, l’an-
née 2022 a été marquée par une
hausse considérable de 39 %, par
rapport à l’année 2021. Ainsi
11.186 affaires ont été enregis-
trées, avec l’implication de
15.547 personnes. Quant aux sai-
sies, le bilan a fait état de la saisie
de 42,939 tonnes de kif traité,
34,597 kg de cocaïne, 94,97 gr
d’héroïne, 6.958.505 comprimés
psychotropes. Concernant la lutte
contre les gangs de quartier, les
éléments de la GN ont réussi à
démanteler 90 bandes en 2022,
avec l’implication de 581 indivi-
dus. Selon la même source, une

légère baisse a été enregistrée
avec 621 personnes arrêtées
durant l’année 2021. Au cours de
ces opérations, les éléments de la
gendarmerie nationale ont saisi
deux fusils de chasse, 38 cock-
tails Molotov, 8 fusils harpon de
chasse sous-marine, 177 armes
blanches, 7 véhicules, d’une
valeur estimée à 562.953 Da.
Les unités de la Gendarmerie
nationale représentées par les
équipes et cellules de protection
des biens culturels ont traité

125 infractions relatives aux
biens culturels et effectué 151
interventions techniques, en sus
de l’enregistrement de 52 décou-
vertes archéologiques. Les
équipes ont également effectué,
dans le cadre des missions qui
leur ont été confiées, quelque
1.723 patrouilles sur les sites
archéologiques, la saisie de 4.079
pièces archéologiques et l’arres-
tation de 281 personnes impli-
quées. Concernant le bilan d’acti-
vités des équipes de protection de

l’environnement, un total de
5.357 affaires d’atteinte à l’envi-
ronnement et 1.402 interventions
techniques ont été enregistrées,
2.653 activités de sensibilisation
à travers les médias et 222 exa-
mens et tests effectués à l’Institut
national de criminalistique et de
criminologie. Quant au phéno-
mène de l’immigration clandesti-
ne, les gendarmes ont mené 2159
affaires impliquant 9422 per-
sonnes. Au cours de ces affaires,
les mêmes éléments ont procédé
au démantèlement de 13 réseaux
spécialisés dans l’immigration
clandestine.

LA COUVERTURE DU TRAFIC
ROUTIER ATTEINT 85 %

La gendarmerie nationale a affir-
mé que la couverture du trafic
routier a atteint 85 % à l’échelle
nationale. Le bilan a fait état de 6
242 accidents de la circulation,
une moyenne de 17 accidents par
jours, entrainant sept morts et 28
blessés. 
La même source a révélé, dans le
même sillage, qu’une moyenne
de trois accidents enregistrés en
quatre heures, entrainant un mort
et cinq blessés. 
La gendarmerie nationale a pré-
cisé que les automobilistes sont à
86 % à l’origine de la hausse des
accidents de la route, dont la
majorité sont de sexe masculin,
titulaires de permis de conduire

de moins de cinq ans.
D’autres causes sont également
responsables de l’hécatombe rou-
tière, à savoir les dépassements
dangereux, l’excès de vitesse et
la conduite en état d’ivresse et
sous l’emprise des stupéfiants.
La même source a évoqué les
accidents les plus dangereux,
enregistrés en 2022, notamment
celui recensé le 1 février 2022 à
Ouargla avec six morts et 14
blessés, un autre survenu à
Tebessa  le 13 mars avec six
morts et 25 blessés, un autre acci-
dent s’est produit à El Oued , le
13 mai avec 11 morts.
Pour ce qui est de la criminalité
organisée, le bilan a précisé que
21 316 actes criminels ont été
répertoriés dans ce sens, entrai-
nant l’arrestation de plus de
40 000 individus impliqués.
D’autre part, les gendarmes ont
traité 251 affaires liées au trafic
d’armes, entrainant l’arrestation
de 376 personnes, selon le bilan
de la GN.  
Concernant la protection de l’en-
fant qui demeure, une priorité
capitale de la Gendarmerie natio-
nale, 4.031 campagnes de sensi-
bilisation à travers les médias et
les établissements scolaires ont
été menées. Il est important de
noter que la couverture sécuritai-
re dans le territoire national a
atteint 93 %, selon la gendarme-
rie nationale.

Samia Acher  

LUTTE CONTRE LA SPÉCULATION

Une hausse de 84 % enregistrée
La lutte contre la spéculation est au centre des préoccupations des autorités algériennes en vue de préserver le pouvoir d’achat

du citoyen en assurant la disponibilité des produits alimentaires. Plusieurs opérations de lutte contre la spéculation ont été menées
par la gendarmerie nationale. Selon le bilan des interventions et des activités de ses unités, pour l’année 2022, le nombre d’affaires

liées à ce phénomène a augmenté de 84 % et celui des personnes impliquées a atteint 1 125.
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Les huit conditions pour exporter  100 milliards de
mètres cubes gazeux  de gazeux horizon  2025/2027

Professeur de universités, expert
international docteur d’Etat 1974-
directeur d’études Ministère Ener-

gie/Sonatrach 1974/1979-
1990/1995-2000/2008-2013/2015

Abderrahmane MEBTOUL

Comme cela a été annoncé dans plu-
sieurs de mes  contributions
depuis  janvier 2022 au niveau

national  et international  (voir nos inter-
views au quotidien le Monde.fr Paris et au
site américain Maghreb Voices 2022) )
concernant les  exportations de 100 mil-
liards de mètres cubes gazeux  j’avais pré-
cisé que cela  n’était possible que vers
2025/2027  sous réserve de huit condi-
tions,   le PDG  de Sonatrach   reprenant
les mêmes données reprises par les médias
officiels  (source APS  14/03/2023 ) je le
cite  « L’ALGÉRIE PRÉVOIT DE
METTRE SUR LE MARCHÉ PAS
MOINS DE 100 MILLIARDS DE
MÈTRES CUBES DE GAZ NATUREL
PAR AN   À l’EXPORTATION AU
COURS DES CINQ  PROCHAINES
ANNÉES ». C’est-à-dire  au minimum en
2027/2028  et non pas comme annoncé par
certains soi-disant  experts organiques  sur
les plateaux de télévision  qui voulaient
faire plaisir au président de la  république
en 2023, en lui donnant de fausses infor-
mations  La production totale à ne  pas
confondre  avec les exportations , consom-
mation intérieure , plus exportation, plus
15/20% de réinjection dans les  puits pour
éviter  leur épuisement, a avoisiné en 2022,
125/130 milliards de de mètres cubes
gazeux, devant au minimum, fonction de
l’accroissement de la forte demande inté-
rieure et d’importants investissements  ,
produire  180/200 milliards de mètres
cubes gazeux pour pouvoir exporter  100
milliards de  mètres cubes gazeux . A court
terme, les exportations peuvent croître seu-
lement entre 4/5 milliards de mètres cubes
gazeux. Horizon 2025/2027, l’Algérie peut
doubler ses exportations de gaz  vers l’Eu-
rope de 11 à 25%  sous réserve de  huit
conditions. 

La première condition,  concerne l’amélio-
ration de l’efficacité énergétique et une
nouvelle politique des prix renvoyant au
dossier de subventions et donc de la forte
consommation intérieure presque équiva-
lente aux exportations, étant prévu 50 mil-
liards de mètres cubes gazeux en 2025
selon le PDG de Sonelgaz. Il devient into-
lérable que l’on continue à la fois de livrer
le prix du gaz à certaines unités à 10/20%
du prix international et à construire des
millions de logements avec les anciennes
techniques alors que les nouveaux procé-
dés permettent d’économiser entre 30/40%
de la consommation d’énergie.
La deuxième condition, est relative à l’in-
vestissement à l’amont pour de nouvelles
découvertes d’hydrocarbures traditionnels,
tant en Algérie que dans d’autres contrées
du monde, les hydrocarbures procurant en
2022 98% des recettes en devise avec les
dérivées comptabilisées dans rubrique hors
hydrocarbures pour une part dépassant les
60% et qui a permis ,outre les investisse-
ments via la dépense publique, d’avoir un
niveau des réserves de change fin 2022
d’environ 60 milliards de dollars. La posi-
tion de l’Algérie envers l’Europe et
d’autres pays est claire : la loi nouvelle des
hydrocarbures étant attractive, Sonatrach
étant limitée dans l’autofinancement,
venez investir dans le cadre d’un partena-
riat gagnant – gagnant et on pourra aug-
menter les exportations 
La troisième condition, est liée au déve-
loppement des énergies renouvelables
(actuellement dérisoires, En parallèle, des
investissements conséquents seront réali-
sés pour développer les capacités solaires
du pays, 500 MW en 2022, étant prévu
15.000 MW en 2035  selon le Ministère de
l’Energie ( source APS). combinant  le
thermique et le photovoltaïque, le coût de
production mondial ayant diminué de plus
de 50% et il le sera plus à l’avenir. Avec
plus de 3000 heures d’ensoleillement par
an, «l’Algérie a tout ce qu’il faut pour
développer l’utilisation de l’énergie solai-
re, le ministère de l’Energie, ayant pro-
grammé sous réserve de trouver des finan-
cements 40% de la consommation inté-

rieure à partir des énergies renouvelables
horizon 2030/2035 et une fraction expor-
table à partir des interconnexions. Pour le
Haut représentant de l’Union européenne
pour les Affaires étrangères et la Politique
de sécurité, vice-président de la Commis-
sion européenne, lors de sa visite à Alger ,
je le cite : «  nous souhaitons développer
cette relation ensemble avec l’Algérie, pas
seulement pour le présent, pas seulement
pour le gaz aujourd’hui, mais en regardant
vers le futur, en privilégiant les investisse-
ments européens dans le secteur des éner-
gies renouvelables... Ce futur là pour l’Al-
gérie est très prometteur, puisque l’Algérie
a un énorme potentiel dans le domaine des
énergies renouvelables ».
La quatrième condition, selon la déclara-
tion de plusieurs ministres de l’Énergie
entre 2013 et 2022, l’Algérie compte
construire sa première centrale nucléaire
en 2025 à des fins pacifiques, pour faire
face à une demande d’électricité croissan-
te.
La cinquième condition, est le développe-
ment du pétrole/gaz de schiste, selon les
études américaines, l’Algérie possédant le
troisième gisement mondial d’environ 19
500 milliards de mètres cubes gazeux,
mais qui nécessite, outre un consensus
social interne, de lourds investissements,
la maîtrise des nouvelles technologies qui
protègent l’environnement et des partena-
riats avec des firmes de renom( voir dos-
sier 9 volumes 890 pages sous la direction
du Pr A.Mebtoul, opportunité et risques et
urgence de la transition énergétique Pre-
mier ministère 2015) . 
La sixième condition, consiste en la redy-
namisation du projet GALSI, Gazoduc
Algérie-Sardaigne-Italie, qui devait être
mis en service en 2012, d’une capacité de
8 milliards de mètres cubes gazeux dont le
coût était estimé en 2012 à 3 milliards de
dollars, ayant doublé depuis ( un tracé très
complexe), dossier que j’ai défendu lors de
mon déplacement en Italie en 2012 et qui a
été abandonné par l’Italie sous la pression
des élus de la Sardaigne qui et qui devrait
être  réactivé  .

La septième condition est l’accélération
de la réalisation du gazoduc Nigeria-Euro-
pe via l’Algérie, d’une capacité de plus de
33 milliards de mètres cubes gazeux, selon
les études européennes de 2020 un coût
d’environ 20 milliards de dollars contre
une estimation de 11 milliards de dollars
en 2011,plus rentable que celui du Maroc
évalué par  le centre de recherches IRIS  de
30 milliards de dollars pour une durée de
réalisation de 10 ans,  mais nécessitant
l’accord de l’Europe, principal client. 
La huitième condition, est le développe-
ment de  l’hydrogène vert où  l’Algérie est
bien placée pour produire de l’hydrogène
vert à des prix très compétitifs, où  fin
2022, le groupe  Sonatrach a  signé un
accord avec le groupe allemand VNG afin
de construire des usines de production
d’hydrogène vert à travers le pays, et
exporter en direction de l’Europe ,   étant
prévu  d’investir  entre  20 à 25 milliards
de dollars horizon 20302035
En conclusion, les cours des hydrocarbures
ont permis une relative aisance financière ,
en 2022, selon le dernier rapport de la
banque d’Algérie  ayant atteint, pour le
pétrole, un prix moyen de 109 dollars pen-
dant la même période (contre 72,7 dollars
durant les 9 premiers mois de 2021), tandis
que ceux du gaz ont plus que doublé, pas-
sant de 5,2 à 11,5 dollars le million de
BTU. Ce qui a positivement impacté les
réserves de change de l’Algérie, évaluées à
fin septembre 2022 à 52,763 milliards de
dollars ( fin 2022 environ 60)  contre
44,724 milliards à fin septembre 2021 avec
une baisse de  l’encours de la dette exté-
rieure  passant de 3,062 milliards équiva-
lent dollars fin décembre 2021, à 2,914
milliards à fin septembre 2022. Mais les
cours sont volatils depuis janvier 2023, le
cours du Brent étant coté le 14 mars 2023
à 77,61 dollars , le WIT à 71,87 dollars et
le gaz naturel selon la revue usine nouvel-
le devrait se négocier  entre  50/60 dollars
le mégawattheure pour l’année 2023
contre 300 dollars au moment du conflit en
Ukraine , étant coté entre février  et début
mars  2023 sous la barre des 50 dollars. 

ademmebtoul@gmail.com
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SABOTAGE DE NORD STREAM 

Poutine évoque un «attentat commis 
à un niveau gouvernemental»

Le président russe estime que le sabotage du gazoduc Nord stream n’a pu être mené par des amateurs et qu’il a forcément été commis à
un «niveau gouvernemental». 

Les Etats-Unis ont, selon lui, un inté-
rêt économique à ce sabotage. Lors
d’une conférence de presse le 14

mars en Sibérie orientale à l’occasion de la
visite d’une usine d’aviation, le président
russe a livré de nouveaux commentaires
sur le sabotage du gazoduc Nord Stream
reliant la Russie à l’Allemagne à travers la
mer Baltique. «Que ce soit un attentat, ce
n’est plus un secret, tout le monde l’a déjà
reconnu. Un attentat, qui plus est, commis
à un niveau gouvernemental, des amateurs
étant incapables d’accomplir une opéra-
tion pareille», a estimé Vladimir Poutine
qui a regretté la difficulté pour son pays
d’investiguer. «Nous avons du mal à
mener notre propre enquête si on ne nous
autorise pas à nous rendre sur les lieux de
l’attentat», a-t-il déploré, alors que Mos-
cou réclame une enquête internationale
indépendante. Il a toutefois rappelé que
comme l’explosion a eu lieu dans la zone
économique spéciale danoise, le géant
russe Gazprom a reçu des autorités du
Danemark l’autorisation d’examiner le
lieu de l’explosion et a exploré les envi-
rons le long du gazoduc. «À une trentaine
de kilomètres, un poteau a été découvert,
comme celui qui est installé là où l’explo-
sion s’est produite», a détaillé le chef du
Kremlin expliquant que les zones de ces
découvertes étaient les parties «les plus
vulnérables du gazoduc, ce sont des jonc-
tions de tuyaux». C’est précisément là,
selon lui qu’un poteau a été découvert.
«Les experts estiment que cela peut être
une antenne recevant des signaux destinés
à activer un engin explosif qui a peut-être
été placé sous le gazoduc», a-t-il ajouté.
La Russie souhaite ainsi obtenir «l’aval
des autorités danoises» pour procéder à
une inspection, de préférence, «en consti-
tuant un groupe international d’experts et
de sapeurs capables d’opérer à une telle
profondeur», afin de neutraliser si besoin
l’engin explosif au cas où il y en aurait un.
Pour le moment, la réponse des autorités
danoises est encore évasive et «floue»,

selon le président russe qui semble cepen-
dant avoir peu de doute sur l’origine de
l’explosion. «Une explosion de ce genre,
d’une telle puissance, à une telle profon-
deur, ne peut être réalisée que par des spé-
cialistes, soutenus par toute la puissance
d’un Etat qui dispose de certaines techno-
logies». A la question d’un journaliste qui
lui a demandé s’il pensait qu’il s’agissait
selon lui d’un pays occidental, Vladimir
Poutine a répondu : «Bien évidemment. Il
faut toujours chercher ceux qui y trouvent
leur compte. Qui cela peut-il intéresser ?
Théoriquement, les Etats-Unis, afin d’arrê-
ter l’approvisionnement en énergie russe

sur le marché européen et fournir la leur,
notamment leur gaz naturel liquéfié, même
si celui-ci coûte beaucoup plus cher, de 25
à 30 % de plus que le gaz russe».   Le 26
septembre 2022, quatre énormes fuites de
gaz précédées d’explosions sous-marines
avaient été détectées sur les gazoducs
reliant la Russie à l’Allemagne, situés tous
deux dans les eaux internationales. Vladi-
mir Poutine avait immédiatement qualifié
ces faits d’«acte de terrorisme internatio-
nal». Les pays occidentaux, pour leur part,
ont dans un premier temps accusé la Rus-
sie d’être responsable de ces explosions.
Une mise en cause «prévisible, stupide et

absurde» avait balayé la présidence russe.
Plusieurs pays européens ont depuis lancé
des investigations, sans qu’elles n’aient pu
encore déterminer de responsabilité.  En
février, le journaliste américain d’investi-
gation Seymour Hersh a écrit que des
plongeurs de l’US Navy, aidés par la Nor-
vège, auraient posé en juin des explosifs
sur ces gazoducs, déclenchant leur explo-
sion trois mois plus tard. Les Etats-Unis
ont qualifié ces informations de «totale-
ment fausses». La Russie et la Chine sou-
haitent de leur côté l’ouverture d’une
enquête internationale indépendante.  

R. I.

LOPEZ OBRADOR

«Le Mexique est plus sûr que les Etats-Unis»
LE PRÉSIDENT du Mexique affirme que
son pays est plus sûr que les Etats-Unis et
que la vague médiatique qui pointe l’in-
sécurité sur le territoire mexicain fait par-
tie d’une campagne de dénigrement de la
part de politiciens conservateurs améri-
cains. Lors d’une conférence de presse le
13 mars, le président mexicain Andrés
Manuel Lopez Obrador (surnommé
«Amlo») a estimé que «le Mexique est
plus sûr que les Etats-Unis» et que s’il
n’en était pas ainsi, «tant d’Américains
ne viendraient pas vivre à Mexico et dans
tout le pays». Une déclaration qui sur-
vient quelques semaines après l’enlève-
ment dans la ville frontalière de Matamo-
ros de quatre Américains dont deux ont
été tués. Un événement largement relayé
par les médias étasuniens qui ont pointé
l’insécurité au Mexique. «Le Mexique est
plus sûr que les Etats-Unis. Il n’y a aucun
problème à voyager en toute sécurité à
travers le Mexique. C’est quelque chose
que les citoyens américains savent aussi,
tout comme nos compatriotes mexicains
qui vivent aux Etats-Unis», a déclaré

«Amlo» lors de son point de presse quo-
tidien du matin. Le président réagissait
ainsi aux alertes émises aux Etats-Unis
concernant les voyages au Mexique. A
titre d’exemple, le département d’Etat
américain a exhorté les citoyens étasu-
niens à ne plus se rendre dans six des 32
Etats mexicains. Ce que la plupart des
médias veulent, c’est créer une percep-
tion d’insécurité pour dire «Le gouverne-
ment populiste, communiste, caudillo,
messianique de Lopez Obrador ne fonc-
tionne pas» Lopez Obrador a ainsi quali-
fié ces alertes de «paranoïa», de «double
discours» et de «campagne contre le
Mexique par des politiciens conserva-
teurs aux Etats-Unis qui ne veulent pas
que le pays continue à se transformer
pour le bien des Mexicains». S’il a recon-
nu un certain niveau de violence dans son
pays, Lopez Obrador a fustigé «une
manipulation pure et vile».  «Allez à Can-
cun. Savez-vous combien de vols atterris-
sent et décollent chaque jour ? Plus de
700 vols. Les touristes arrivent à Cancun
comme jamais auparavant. Donc, c’est

juste une question politique, ou plutôt
politicienne, que nous devons continuer à
affronter», a-t-il commenté. «Ce que la
plupart des médias veulent, c’est créer
une perception d’insécurité pour dire «Le
gouvernement populiste, communiste,
caudillo, messianique de Lopez Obrador
ne fonctionne pas»» a-t-il encore ajouté.
Le président a par ailleurs pointé le trafic
de drogue aux Etats-Unis. Un problème
qui, selon lui, est passé sous silence par
les médias qui «ne parlent pas des car-
tels» aux Etats-Unis. «Les médias ne par-
lent pas des cartels aux Etats-Unis,
comme si la drogue arrivait dans les sous-
marins, maintenant que les ballons sont à
la mode, des tonnes de drogue sont des-
cendues aux Etats-Unis avec des mar-
tiens», a-t-il raillé. «Nous ne recevons
d’ordres de personne» Les Américains
kidnappés se rendaient dans la ville fron-
talière mexicaine de Matamoros début
mars lorsqu’ils ont été attaqués par des
hommes armés soupçonnés d’être liés au
cartel du Golfe, rapporte CNN. Deux des
Américains et un passant mexicain sont

morts dans l’attaque. Le 10 mars, le
ministère de la Sécurité publique du
Texas a conseillé aux résidents d’éviter
de se rendre au Mexique pendant les
vacances de printemps, invoquant le
risque de violence des cartels. La semai-
ne dernière, Lindsey Graham, sénateur
républicain de Caroline du Sud d’où sont
originaires les victimes de l’attaque de
Matamoros, a déclaré qu’il prévoyait de
présenter une législation qui désignerait
les cartels comme des organisations terro-
ristes étrangères et autoriserait l’armée
américaine à opérer au Mexique pour
démanteler les laboratoires de drogue,
qui sont généralement gérés par de telles
organisations criminelles, rapporte enco-
re CNN. Lopez Obrador a qualifié cette
initiative d’«offense au peuple mexicain»
et de «manque de respect pour [son] indé-
pendance». «Nous ne sommes pas un
protectorat ou une colonie des Etats-
Unis. Le Mexique est un pays libre, indé-
pendant et souverain. Nous ne recevons
d’ordres de personne», avait lancé
«Amlo». R. I.
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BEJAIA 

La pénétrante port de Bejaia-Ahnif
opérationnelle fin juin

Un nouveau tronçon de la pénétrante autoroutière reliant la wilaya de Bejaia et Ahnif « Bouira », siège de la jonction avec l’autoroute Est-
Ouest, sera ouverte et mise en service dès la fin du mois de juin prochain. C’est ce qu’a indiqué avant-hier, Lakhdar Rakhroukh, ministre

des Travaux publics et des Infrastructures de base. 

Passant en revue une large partie du
projet, notamment les tronçons
stratégiques, de surcroit en butte à

quelques contrariétés, le ministre s’est dit
confiant quant à sa livraison dans ce nou-
veau délai imparti, se montrant ferme avec
ses responsables pour être au rendez-vous.
« On va veiller à ce que ce soit fait », a-t-
il assuré.
L’effort attendu se focalise essentiellement
sur le tronçon Takérietz-Timezrit, ou s’y
réalise des pont-route et un tunnel, arrivé à
une phase d’équipement. Sinon, le lot
route est quasiment achevé, donnant ainsi
l’opportunité aux conducteurs de travaux,
d’envisager d’ores et déjà la mise en
œuvre d’autres ouvrages d’arts associé,
notamment les échangeurs, prévus à hau-
teur d’une part de la localité de Tala-
hamza, à six km de Bejaia, attendu pour
réguler la circulation au profit de trois
routes nationales que sont la 75 (Bejaia-
Sétif par le sud), la 12 (Bejaia-Tizi-
Ouzou) et la 09 (Bejaia-sétif par le flanc
Est) d’autre part, celle de Oued-Ghir, à 11
km à l’ouest de Bejaia, devant réaliser la
jonction avec la RN.26 (Bejaia-Bouira) et
la 12 (Bejaia-Tizi-ouzou par El-kseur).
Les travaux vont être entamés parallèle-
ment à la poursuite de ce qui reste à faire,
souligne le ministre, insistant tout particu-
lièrement sur le lot route, de sorte, dira-t-il
à « mettre fin au calvaire des automobi-
listes entre Sidi-Aich et Takérietz, en per-
manence congestionné par les usagers pas-
sant par la RN.26 sur une distance de 05
km ». Le projet, entamé en avril 2013, a
connu de considérables retards dus à de
contraintes diverses, notamment, celles

inhérentes aux ruptures de financement, à
la topographie et aux considérations géo-
techniques des sols et aux oppositions des
riverains. Néanmoins, quelques 70 km, ont
pu jusqu’à maintenant être livrés et mis en
service graduellement depuis 2017.
Durant ce crochet à Bejaia, le ministre en
a profité pour passer, en revue également,
les chantiers visant le dédoublement et
l’électrification de la voie ferrée entre

Bejaia et Beni-Mançour, sur 87 km.
Actuellement, les travaux se focalisent
essentiellement sur la réalisation des
ouvrages d’art.
Les deux projets demeurent intimement
liés, notamment dans la perspective de
l’entrée en production du gisement de
plomb et Zinc d’Amizour, dont ils vont
servir d’appoint stratégiques pour le déga-
gement des deux minerais vers le port de

Bejaia. L’occasion de cette visite a par
ailleurs permis de constater de visu un
autre projet, que d’aucuns considèrent
grandiose. Il s’agit de l’agrandissement et
de la modernisation de la route des gorges
de Kherrata sur 7,6 km. Le projet, taillé
sur la roche, au milieu d’un décor naturel
sublime, et qui a nécessité pour se faire
une technologie rare, est arrivé à maturité.

R.R

MOSTAGANEM

Célébration de la de la journée nationale
des handicapés

PLUS de 127.000 personnes aux besoins
spécifiques ont bénéficié de diverses pro-
thèses l’an dernier, c’est ce qu’a  fait
savoir, avant-hier, à Mostaganem, Moha-
med Mouidi, Directeur général de l’Offi-
ce national d’Appareillage et Accessoires
pour Personnes Handicapées (ONAAPH).
A l’occasion de la journée nationale des
handicapés, célébré chaque année le 14
mars, « l’ONAAPH a procédé en 2022 à
la distribution de 127.621 prothèses et
appareillages de différentes sortes, à l’ins-
tar des prothèses, chaussures orthopé-
diques et béquilles et autres accessoires »,
a-t-il déclaré, en marge d’une exposition
des appareillages orthopédiques et aides
techniques pour personnes aux besoins
spécifiques, organisée à la maison de la
culture « Ould Abderrahmane Kaki ».
En ce qui concerne les aides techniques
aux personnes handicapées moteurs, le
même responsable a indiqué que
l’ONAAPH a réalisé des résultats positifs
au début de l’année 2019, notamment
avec le lancement de plusieurs nouveaux
projets dont celui de la fabrication locale
de fauteuils roulants manuels et élec-
triques, qui entrera en service au cours du
deuxième semestre 2023.
De même qu’il a procédé, durant l’année

écoulée, à la distribution 14.143 aides
techniques pour personnes handicapés
moteurs (fauteuils roulants manuels et
électriques), 12.390 aides techniques pour
personnes malentendants (prothèses audi-
tives) et plus de 1.600.000 aides tech-
niques médicales (poches médicales).
La même source a fait savoir que les auto-
rités de la wilaya de Mostaganem ont
accordé à l’ONAAPH, un nouvel espace

pour ouvrir un grand centre au niveau de
la wilaya afin d’améliorer la qualité de
services de l’établissement actuel et faci-
liter l’utilisation des appareillages ortho-
pédiques et accessoires dont ont bénéficié
environ 1.552 personnes en 2022.
En marge de cette cérémonie, il a été pro-
cédé à la remise de deux motocycles
adaptées aux personnes handicapées et 11
fauteuils roulants dont 6 pour les enfants

atteints de paralysie cérébrale.
Il a procédé également à la signature d’un
accord de coopération entre les Scouts
musulmans algériens (SMA) et l’école
des enfants malentendants de la commune
de Hadjadj, pour la création d’un club
scout afin d’aider les enfants malenten-
dants à s’adapter et à les intégrer sociale-
ment.

R.R

BORDJ-BOU-ARRERIDJ 

Des chaises roulantes octroyées par Condor  
A L’OCCASION de la journée nationale des personnes aux
besoins spécifiques, célébrée chaque année le 14 mars, le grou-
pe Condor a fait un don de cent-deux (102) chaises roulantes
fonctionnant à l’énergie solaire, avant-hier, à des handicapés
moteurs. A ce propos, le directeur de l’action sociale et de la
solidarité Salim Bouhitem a souligné que ces chaises ont été
attribuées par le groupe Condor spécialisé dans l’électroména-
ger, ils sont destinés en particulier aux élèves aux besoins spé-
cifiques, afin de faciliter leur scolarité.
Quant à Mohamed Salah Daas, directeur-adjoint du groupe
Condor a précisé que « le groupe se préoccupe de l’accompa-
gnement des personnes aux besoins spécifiques et célèbre avec
eux leur journée nationale, en attribuant ces chaises fonction-

nant à l’énergie solaire ». De son côté, Kamel Nouice, wali de
Bordj-Bou-Arreridj a présidé la cérémonie de remise de ces
chaises, en présence des autorités locales civiles et militaires de
la wilaya, ainsi que du directeur général du groupe Condor
Abderrahamane Benhamadi.
A cette occasion, la direction de l’action sociale et de la solida-
rité a signé deux conventions de partenariat avec les directions
de la jeunesse et des sports, et du tourisme et de l’artisanat pour
mettre les structures sportives à la disposition des personnes aux
besoins spécifiques, ainsi que de permettre aux enfants des éta-
blissements spécialisés de bénéficier d’excursions touristiques
et thermales à travers le pays.

R.R
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PREMIÈRES JOURNÉES LOTUS CINÉMATOGRAPHIQUES INTERNATIONALES DU COURT-MÉTRAGE

22 films en lice
Le coup d’envoi de la première édition des journées Lotus cinématographiques internationales du court-métrage a été donné hier à la

maison de la culture Houari-Boumediene de Sétif, indiquent les organisateurs dans un communiqué.

En effet, cette première édition orga-
nisée par l’association locale Siirol
Art-Tech avec la Direction locale

de la culture et des arts, verra la participa-
tion de 22 films de 6 pays, à savoir Algé-
rie, Irak, Egypte, Tunisie, Yémen et la
Syrie.
Plusieurs personnalités du 7e art seront
honorées durant ces trois jours, affirme la
même source. Il s’agit de El Amri Kaoua-
ne, Farès Boussaada et Mourad Saouli. Les
organisateurs annoncent également que
Farida Karim, Zineb Arras et la scénariste,
Abla Belamri seront les invitées d’hon-
neur.
Les journées prévoient également l’organi-
sation d’une série d’ateliers dédié au
métier du cinéma, à l’instar de la mise en
scène cinématographique en cadré par
Noureddine Berabeh, le maquillage de
cinéma animé par Toufik Hocine Djaafri,
l’écriture cinématographique par Nesrine
Belhadi, le montage par Malek Aïssa et le
tournage sera dirigé par Driss Kedideh.

« SaLiha » projeté en ouverture
Le long métrage «Saliha» du réalisateur
Mohamed Sahraoui, qui retrace le par-
cours de lutte militant de la chahida Zou-
bida Ould Kablia, connue sous son nom de
guerre «Saliha» et tombée en martyr à
Mascara en 1958, a été projeté en ouvertu-
re.

D’une durée d’une heure et demie, Saliha
retrace des faits historiques sur le parcours
militant de la Chahida Saliha Ould Kablia.
Cette jeune médecin a quitté les bancs de
la faculté de médecine pour rejoindre les
rangs des moudjahidine dans la ville de
Mascara et mettre ses compétences médi-
cales au service de la Révolution.
Mohamed Sahraoui rapporte des faits réels
ayant marqué la mission de Saliha au che-
vet des blessés parmi les moudjahidine et
les habitants des régions rurales.
Dans cette œuvre, le réalisateur a tenu à
faire ressortir le côté humain tout au long
du film, notamment dans certaines situa-
tions qui dénotent la forte personnalité de
Saliha, qui était autant déterminée et féro-
ce pour combattre l’ennemi que bien-
veillante avec tout un chacun.
La caméra du réalisateur a parcouru les
montagnes et campagnes de la région, sou-
lignant la beauté et la grandeur des reliefs
témoins des batailles et qui furent un bou-
clier pour les révolutionnaires.
Ont pris part au tournage de ce film la
jeune actrice Souha Oualha qui a habile-
ment incarné le rôle de Saliha, Mabrouk
Farroudji, Gueraidi Nadir, Halim Zraibiaa
et bien d’autres, aux côtés de Mohamed
Frimahdi qui a joué le rôle du père de l’hé-
roïne et la talentueuse actrice Fadila Hach-
maoui interprétant le rôle de la mère.

Meriem D.

ELLE A ÉTÉ INTERPRÉTÉE PAR DES COMÉDIENS AUX BESOINS SPÉCIFIQUES

La générale de «Antigone» présentée au TNA
La généraLe de la pièce de théâtre
«Antigone», une tragédie adaptée de
l’œuvre de Sophocle, a été présentée,
avant-hier soir à Alger, dans le cadre des
célébrations de la Journée nationale des
personnes aux besoins spécifiques.
Présentée au Théâtre national Mahieddine-
Bachtarzi (TNA) devant un public relati-
vement nombreux, la pièce, interprétée par
des comédiens aux besoins spécifiques,
s’est déroulée en présence des ministres,
de la Culture et des Arts, Soraya Mouloud-
ji et de la Solidarité nationale, de la Famil-
le et de la Condition de la femme, Kaoutar
Krikou.
Conçue et mise en scène par Sadek El
Kébir, sur un texte adapté par Wissem
Rahmani, la pièce a été servie, «après trois
mois de préparation», par une dizaine de
comédiennes et comédiens atteints de céci-

té pour certains et de surdité pour d’autres.
D’une durée de 85 mn, l’histoire d’»Anti-
gone» se déroule à Thèbes, où après la
mort du roi Oedipe, ses deux fils, Polynice
et Etéocle, décident de régner par intermit-
tence, une année chacun.
Au terme de la première année, Etéocle
refuse de quitter son trône pour qu’une
guerre éclate entre les deux frères qui finis-
sent par s’entretuer à l’avantage de leur
oncle Créon qui s’empare alors du pouvoir.
Créon le nouveau roi, ordonne des funé-
railles somptueuses pour Etéocle, mort,
selon lui, en défendant sa patrie, alors
qu’au traître Polynice, il réserve la fosse
commune.
Quelques temps après, le vent ramenant les
émanations et les odeurs nauséabondes du
corps en décomposition de Polynice, fait
réagir sa petite sœur Antigone, fiancée de

Hémon, lui-même, fils du nouveau souve-
rain Créon.
Seule, Antigone décide alors de rendre à
son frère les honneurs funèbres choisissant
ainsi de commettre un outrage en allant
contre la volonté de son oncle, le roi
Créon.
Des aménagements directs d’adaptation
rendant le spectacle plus accessible ont été
ajoutés, dans une pièce qualifiée par le
metteur en scène d’»expérience singulière
et concluante» qui traite de l’»anatomie
des sens», a-t-il ajouté.
Ainsi, l’intemporalité de la voix off au ton
neutre de Wissem Rahmani, renseigne les
non-voyants parmi le public, sur les gestes
et les déplacements des personnages en
dehors des dialogues, alors que les deux
sentinelles du roi «Créon» placées de part
et d’autre de la scène traduisent dans la

langue des signes, les échanges entres les
différents personnages.
La scénographie, également œuvre de
Sadek El Kébir a consisté en la délimita-
tion de l’espace scénique par un grand fais-
ceau lumineux de forme circulaire, ce qui
a considérablement aidé les comédiens
dans leurs déplacements, tout comme
l’agencement des chaises placées aux
quatre coins de l’espace de jeu de manière
à faciliter aux comédiens de se retrouver.
L’utilisation des ombres chinoises a servi
de «réceptacle» à tout élément de compré-
hension d’importance secondaire, laissant
la scène uniquement aux conflits, relevés
par une bande son, signée Azzeddine Filla-
li, faite de fonds musicaux lents et continus
aux sons graves, renvoyant au tourment, à
la psychose et à la fatalité.

R. C.

CAC/CADC

Les Ateliers de formation sur le cinéma
débarquent à Constantine

La wiLaya de Constantine accueillera du
18 à l’initiative du Centre algérien de la
cinématographie (CAC) et le Centre algé-
rien du développement du cinéma (CADC),
en collaboration avec la Direction de la cul-
ture et l’Université de Constantine, indique
un communiqué des organisateurs.
Les ateliers permettront aux amateurs et
professionnels du 7e art, de bénéficier
d’une série de formation à travers laquelle
les principes du métier de cinéma seront
présentés. Ces ateliers seront encadrés par
des professeurs et des spécialistes dans ce
domaine tels que Fethi Kafi, qui animera un

atelier dédié à l’écriture d’un scénario et le
traitement dramatique des films, Ali Khali-
fa s’occupera quant à lui de l’atelier de la
prise de son et le traitement technique, , tan-
dis que le diplômé de l’Institut supérieur
des métiers du spectacle et de l’audiovisuel
Adlane Bekhouche supervisera l’atelier de
la préparation de l’acteur, et Seif-Eddine
Bendar dirigera l’atelier de l’actorat. L’ate-
lier de la gestion de l’image et le montage
vidéo sera animé quant à lui, par Iheb Mah-
foud alors que le réalisateur Salim Hamdi
encadrera l’atelier de mise en scène, et
Tarek Mokhnache animera l’atelier d’assis-

tant réalisateur. Les deux organismes à
savoir le CAC et le CADC ont programmé,
parallèlement aux ateliers de formation, une
série de conférences académiques sur le
cinéma animés par Mohamed Hazourli,
Rachid Benhadj, Ali Aissaoui et Djallal
Khechab.
L’organisation de ces ateliers s’inscrivent
dans une démarche initiée par le ministère
de la Culture et des Arts pour consacrer le
principe de «l’équité culturelle». Il s’agit
d’assurer un cycle de formation et de pro-
jection de films au niveau national. Le pro-
gramme a débuté en février 2023 à Oran. Il

s’est poursuivi à Batna et à Tizi Ouzou.
Après Constantine, des activités similaires
sont prévues dans d’autres wilayas.
Plusieurs films algériens seront également
projetés en présence de leurs réalisateurs. Il
s’agit de «Si Mohand Oumhand» d’Ali
Mouzaoui, «Dzair» de Mahdi Tsabast,
«Saliha» de Mohamed Sahraoui, «La vie
d’après» d’Anis Djaad, «Argu» d’Amar
Belkacemi, «Abou Leila» d’Amine Sidi
Boumediène, «Matares» de Rachid Ben-
hadj, «Djenia» d’Abdelkrim Bahloul et «La
mémoire des événements» de Rahim Aloui.

Meriem Djouder
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FOOTBALL-ESPAGNE

Le Clasico, le seul, l’unique revient
dimanche 19 mars

S’il y a un match de football qui draine des passions planétaires et de forts sentiments nationalistes en Espagne, c’est bien le ‘’classico’’,
le match des ‘’frères ennemis’’, les Castillans du Real Madrid et les Catalans du FC Barcelone, qui totalisent à eux deux le plus grand

nombre de titres en Espagne et en Europe.

Les madrilènes comme les barcelo-
nais ne se sont jamais donné de
cadeau, et leurs confrontations ont

été plus souvent musclées et à la limite de
la correction, qu’un simple match de foot-
ball. Le ‘’classico’’ du 19 mars en sera
sans nul doute une autre chaude explica-
tion entre les deux meilleures formations
sportives espagnoles et du monde de tous
les temps. Mais, entre Catalans et Cas-
tillans, il y a toujours eu cette défiance, ce
sentiment nationaliste, séparatiste même,
des Blaugranas d’un côté, et cette force
tranquille des madrilènes, pour qui une
confrontation contre le ‘’Barça’’ n’est pas
qu’un simple match de championnat, avec
beaucoup de passion. A la Rambla comme
dans les quartiers modestes près du port
de Barcelone, ou dans les villes et villages
de la Catalogne, une rencontre de football
contre les ‘’Mérengues’’ n’est jamais
aussi simple : c’est toujours un match par-
ticulier, qui prend à chaque fois des
contours politiques pour une région qui
milite pour son autonomie et son indépen-
dance vis-à-vis de Madrid depuis les
années 1930 et la guerre civile. Cette
défiance politique et sociale de toute une
région contre le gouvernement central et
les Castillans, symbolisés dans le vécu
catalan par le Real de Madrid, a été
d’ailleurs au centre de la crise politique
aigue de 2017 lors de la sédition des Cata-
lans, menés par Carles Puidgemont,
ancien président de la Généralitat de Cata-
logne. Le gouvernement de gauche avait
alors résolu difficilement une crise poli-
tique majeure lorsque les indépendantistes
Catalans réclamaient leur ‘’indépendan-
ce’’ en 2017. La crise était si intense à
Barcelone que même les forces de police
catalanes, les ‘’mossos d’Esquadra’’ ont
été ‘’démobilisées’’ et remplacées par la
police nationale, spécialement dépêchée
de Madrid. A partir de là, sur un terrain de
football de toute la Catalogne, les
‘’Merengues’’ ne sont pas forcément

accueillis avec des fleurs, ni les bienve-
nus. Mais, cette quasi animosité intense
vouée aux madrilènes, les ‘’antimadridis-
ta’’ Catalans la puisent également de la
liquidation physique d’un président du FC
Barcelone par des troupes de Madrid.
Durant la guerre civile espagnole, Josep
Sunyol, militant de gauche et président du
FC Barcelone, a été arrêté dans un barra-
ge routier dans la Sierra de Gadarrama le
6 août 1936 par les troupes du dictateur
Franco, qui l’avaient reconnu. Il a été
fusillé sur place. Cet esprit rebelle et
revanchard entre les deux plus riches
régions qui assurent plus de 80% du PIB
de l’Espagne, la Castille et la Catalogne, a
toujours marqué leurs confrontations
sportives, en football très particulière-
ment. Et pourtant, le FC Barcelone, plus

âgé de trois ans que le Real Madrid, a été
l’invention et la création en 1899 d’un
riche homme d’affaires Suisse, Hans
Gamper, qui, avec des amis, a créé le Fut-
bol Club Barcelona le 29 novembre 1899.
Un siècle et quelques années après, le FC
Barcelone est devenu un club de football
planétaire, l’un des plus titrés du monde,
budgétisé par la participation financière
de ses ‘’sosios’’, et confirme le slogan de
ses débuts à la fin du 19eme siècle : ‘’Plus
qu’un Club » (Més que un Club). En face,
il y a l’autre géant du football espagnol et
mondial : l’ex- Madrid Football Club,
fondé en 1902 par les frères Palacios, qui
s’est vu adjoindre en 1920 le
titre Real (signifiant « royal » en espa-
gnol) par le roi Alphonse XIII et devient
alors le Real Madrid Club de Fútbol.

Le Real Madrid, et le Barça sont devenus
aujourd’hui des monstres du football
mondial, et leurs matchs sont suivis par
plusieurs milliards de téléspectateurs.
L’animosité toute relative, feinte ou pas,
sur le terrain lors de leurs confrontations
souvent musclées est par ailleurs bien la
marque de fabrique flamboyante de deux
grandes écoles de football, dont le ‘’tiki
taka’’ barcelonais légué par le génie Pep
Guardiola. Alors, que l’on soit Catalan,
Castillan, ‘’Madridista’’ ou ‘’antimadri-
dosta’’, sinon simple ‘’afficionado’’ du
sport à 11, celui servi sur un plateau d’ar-
gent par une constellation d’étoiles du
football mondial le temps d’une rencontre
de rêve, le match du dimanche19 mars
comptant pour la 25eme journée de la
Liga est à voir absolument.

MANCHESTER CITY 

Les statistiques indécentes 
d’Erling Haaland

EN FEU hier soir face à Leipzig, Erling
Haaland a inscrit un quintuplé historique. Il
en a aussi profité pour soigner ses statis-
tiques totalement dingues.
Il a mis tout le monde d’accord. Au cœur
des débats depuis plusieurs semaines en
Angleterre, Erling Haaland a apporté la
meilleure des réponses hier soir sur le ter-
rain de l’Etihad Stadium. Le Norvégien a
inscrit 5 buts face au RB Leipzig en 1/8e de
finale retour de l’UEFA Champions League.
Après une telle performance, la presse est
unanime. La Rédaction FM lui a donné la
note de 10. Idem pour L’Equipe ou encore
le Manchester Evening News.
Le média britannique a ajouté à son sujet :
«un but toutes les 12 minutes, donnant à un
match difficile une apparence stupidement
facile.» Les consultants tv, qui ont débattu
de son cas ces dernières semaines, ont tous
été bluffés par son match. Une soirée

magique donc pour Haaland. Un footballeur
qui est aussi entré dans l’histoire en deve-
nant le troisième joueur à marquer à mar-
quer 5 buts dans un match de Ligue des
Champions après Lionel Messi en mars
2012 (avec Barcelone contre le Bayer
Leverkusen) et Luiz Adriano en octobre
2014 (avec le Shakhtar Donetsk contre le
BATE Borisov).
Erling Haaland est le 3e joueur à marquer 5
buts dans un match de Ligue des Cham-
pions après Luiz Adriano en octobre 2014
(avec le Shakhtar Donetsk contre le BATE
Borisov) et Lionel Messi en mars 2012
(avec Barcelone contre le Bayer Leverku-
sen). Jardin.
Il faut préciser d’ailleurs que le buteur de 22
ans est devenu le deuxième joueur de l’his-
toire à inscrire un quintuplé en phase à éli-
mination directe de C1 après Messi. Luiz
Adriano, lui, avait marqué ses 5 buts en

phase de poules. Hier soir, Haaland a aussi
atteint la barre symbolique des 30 buts ins-
crits en Ligue des Champions (il en est à 33
après son quintuplé). Il n’a eu besoin que de
25 matchs pour y parvenir. Cela fait donc de
lui le joueur ayant atteint ce stade le plus
rapidement. Il était déjà celui qui détenait le
record du joueur ayant marqué le plus vite
20 buts en Champions League. Il n’avait eu
besoin que de 14 rencontres pour cela.
Mardi soir, le Norvégien est aussi devenu le
plus jeune footballeur à atteindre et passer
la barre des 30 buts dans l’histoire de la
compétition (22 ans et 236 jours) selon
Opta. Il fait mieux qu’un certain Kylian
Mbappé rappelle le Daily Mail. «Il est
imparable ! Erling Haaland bat Kylian
Mbappé en devenant le plus jeune joueur à
marquer 30 buts en Ligue des champions.»
En effet, Haaland a fait mieux que KM7,
qui avait atteint ce stade à 22 ans et 352

jours, soit 116 de plus que le joueur de City.
Le buteur des Skyblues surpasse aussi
Messi, qui avait attendu 23 ans et 131 jours
pour y parvenir.
Dans son duel à distance avec Mbappé,
auquel on l’oppose souvent, Haaland a pris
une belle longueur d’avance. D’ailleurs, s’il
poursuit à ce rythme, il pourrait vite rattra-
per le Français, qui totalise actuellement 40
buts en C1 mais qui est déjà éliminé avec le
PSG. Hier soir, le natif de Leeds a égale-
ment marqué l’histoire des Citizens en éga-
lant puis en dépassant le record de buts sur
une saison détenu alors par Tommy Johnson
(1927-28, 38 buts). L’ancien joueur de
Dortmund, qui a marqué 10 buts cette sai-
son en C1 (son record sur une année), en est
désormais à 39 buts marqués toutes compé-
titions confondues en 2022-23. Un record.
Certainement pas le dernier pour la machi-
ne Haaland !
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CAN-2023 (U23) PRÉPARATION

Ould Ali très satisfait du dernier stage 
à Annaba

Le sélectionneur de l’équipe nationale de football des moins de 23 ans (U23), Noureddine Ould Ali, s’est dit très satisfait du dernier stage
qui s’est déroulé à Annaba (9-12 mars), en vue de la double confrontation face au Ghana en mars, comptant pour le 3e et dernier tour

qualificatif de la Coupe d’Afrique des nations CAN-2023.

«Nous avons eu tout le confort
nécessaire pour avancer
dans notre préparation.

Nous avons profité des infrastructures
mises à notre disposition par les respon-
sables du stade du 19 mai 1956 qui nous
ont autorisé à nous entraîner sur la belle
pelouse de son terrain annexe ainsi que les
autorités militaires qui nous ont mis dans
d’agréables conditions de séjour à l’hôtel
militaire», a déclaré Ould Ali au site de la
Fédération algérienne de football (FAF).
Les U23 viennent de boucler leur 2e stage
de préparation depuis qu’ils ont été infor-
més par leur qualification au dernier tour
des éliminatoires de la CAN U23. Le der-
nier stage d’Annaba a servi de réévaluation
des joueurs avant de dégager la liste finale
devant prendre part à la double confronta-
tion face aux U23 du Ghana.
Les Olympiques ont clôturé leur stage par
une bonne opposition face au CS Constan-
tine qui a permis au staff technique de
«tirer les enseignements sur l’état des
joueurs et quant à leur implication sur le
projet de jeu qu’on a mis à l’œuvre».
«Je profite de l’occasion pour féliciter mes
joueurs pour leur abnégation et leur assi-
duité à l’entraînement ainsi que leur dispo-
nibilité d’aller vers l’avant», dira le sélec-
tionneur national.
Concernant l’apport de Djamel Mesbah et
Mohamed Benhamou qui ont renforcé le
staff technique, Ould Ali a évoqué leur
«grande compétence, leur implication et
leur professionnalisme» qui ont énormé-
ment apporté au groupe, saluant les encou-
ragements de Madjid Bougherra qui «n’a
pas cessé d’apporter son assistance aux

U23». Le prochain stage des U23 aura lieu
du 18 au 29 mars prochain avec en ligne de
mire une qualification à aller chercher
cette qualification à la CAN U23 face au
Ghana.

Le match aller entre les sélections algé-
rienne et ghanéenne aura lieu le vendredi
24 mars au stade du 19 mai 1956 d’Anna-
ba (22h00), alors que la seconde manche
se jouera le mardi 28 mars à Kumasi.

La CAN U23 se jouera du 2 au 26
novembre 2023. Les trois premiers du ren-
dez-vous continental représenteront
l’Afrique aux Jeux olympiques JO-2024 à
Paris (26 juillet - 11 août).

CHAMPIONNATS DU MONDE (DAMES)

Les Algériennes fixées sur leurs adversaires
LES SIX boxeuses Algériennes engagées
aux championnats du monde (dames) pré-
vus du 16 au 26 mars à New Delhi en Inde
sont désormais fixées sur leurs adversaires
à l’issue du tirage au sort effectué mercre-
di au Complexe sportif Indira Gandhi dans
la capitale indienne.
Dans la catégorie des moins de 60 Kg,
Khelif Hadjila, médaillée d’or des derniers
Jeux méditerranéens à Oran, débutera le
mondial face à la Russe Golubeva Nadezh-
da, pour le compte des seizièmes de finale.
En cas de victoire, l’Algérienne sera oppo-
sée en huitièmes de finale à la victorieuse

du combat mettant aux prises l’Italienne
Meziano Alessia à la Chinoise Yang
Wenlu.
De son côté, Imane Khelif (-66 kg), mon-
tera sur le ring, aux 16es de finale, face à la
Kenyane Asiko Friza Ayango. En cas de
succès, la vice-championne du monde
2022 à Istanbul (Turquie) affrontera la
vainqueur du combat opposant la Russe
Amineva Azalia à la Biélorusse Danilchyk
Aryna, pour le compte des 8es de finale.
Par ailleurs, trois boxeuses effectueront
leur entrée en lice à partir des 8es de fina-
le. La boxeuse Abdelkader Hedjala Fati-

ma-Zohra (-54 kg) défiera la victorieuse du
combat entre Bele Phekie (Botswana) et
Coroli Iulia (Moldavie), alors que Boua-
lem Roumaissa (-50 kg) affrontera la vic-
torieuse du combat opposant Nikhat
Zareen (Inde) à l’Azérie Ismailova Ana-
khanim.
Pour sa part, Ichrak Chaib (-70 kg),
médaillée de bronze aux Mondiaux 2022
d’Istanbul, croisera les gants avec la repré-
sentante de la Polynésie française, Tavane
Edith. Sous la conduite des entraîneurs
Kenzi Abdelhani et Chaoua Mohamed, les
six boxeuses Algériennes avaient pris part

du 6 au 13 mars à New Delhi à un camp
d’entraînement, en compagnie d’autres
nations. «Le rendez-vous de New Delhi
constitue une opportunité pour les
boxeuses algériennes de se mesurer aux
grandes pugilistes. Conscientes du haut
niveau de ce tournoi qui verra la participa-
tion du gratin mondial de la discipline, nos
représentantes donneront le meilleur
d’elles-mêmes sur le ring», avait déclaré à
l’APS Mourad Meziane, directeur tech-
nique national (DTN).
Pour lui, «l’objectif principal à travers ce
tournoi mondial est de préparer les qualifi-
cations aux JO-2024 de Paris, prévues au
mois d’août prochain et dont la pays hôte
n’a pas encore été désigné».
Le rendez-vous mondial de New Delhi
verra la participation de 300 athlètes repré-
sentant 65 pays. Selon le programme de la
compétition établi par l’Association inter-
nationale de boxe (IBA), les tours prélimi-
naires auront lieu du 16 au 21 mars, les
quarts de finale les 22, 23 et 24 mars, les
demi-finales le 25 mars et les finales le 26
mars.
Les Mondiaux de New Delhi seront riche-
ment dotés. Dans les douze catégories de
poids, la médaillée d’or touchera 100.000
dollars, la médaillée d’argent 50.000 dol-
lars et les deux médaillées de bronze
25.000 dollars.

OLYMPIADES DES PERSONNES AUX BESOINS SPÉCIFIQUES

Coup d’envoi des épreuves à Djelfa
LE COUP d’envoi des Olympiades spor-
tives et culturelles des étudiants aux
besoins spécifiques a été donné mardi au
complexe sportif 1er novembre 1954 de la
ville de Djelfa, avec la participation de 10
villes universitaires du pays.
Une centaine d’athlètes représentant 10
villes universitaires prennent part à cette
compétition ouverte par le wali de Djelfa,
Amar Ali Bensaàd. Cette 2ème édition,
organisée dans le cadre de la célébration de

la Journée nationale des personnes aux
besoins spécifiques (14 mars) a été offi-
ciellement instituée à l’université de Djelfa
en tant qu’événement d’importance célé-
brant cette catégorie sociale spécifique, a
déclaré le responsable de la direction de
l’animation à l’université de Djelfa, Lezha-
ri Touati. L’événement, organisé en coordi-
nation avec la Ligue de wilaya des sports
pour handicapés et la Ligue des sports uni-
versitaires, englobe plusieurs disciplines

olympiques, dont le lancer du poids, la
course du 100 m, le saut en longueur et le
football en salle.
D’autres épreuves culturelles sont portées
au programme de cette compétition de trois
jours, durant laquelle les concurrents
tâcheront de faire preuve des talents et
capacités distinguant cette catégorie aux
besoins spécifiques, qui a toujours honoré
le pays dans les joutes sportives, a souligné
le même responsable.
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Les grandes entreprises de retour sur les
bancs de l’école digitale & data pour rivaliser

L e numérique français, à com-mencer par ses éditeurs et ESN,se fait chaque année l’écho dedifficultés persistantes à recruter.Depuis 2021, le secteur connaît unboom d’activité qui nécessite desembauches.« En 2021, nous avions enregistré 34000 créations nettes », déclarait endécembre dernier Benoît Darde, lerésident de la commission affaires éco-nomiques de Numeum. 2022 pourraitêtre l’année du « record absolu », avecenviron 40 000 créations nettes atten-dues.
Une école de la data et de l’IA à La
PosteMais cette dynamique n’est pas sansraviver les tensions. Le digital en Fran-ce a donc besoin de « ressources et decompétences, et celles-ci sont rares ».En outre, prestataires et entreprisesclientes sont en concurrence.
Comment résoudre cette équation ?Les solutions sont multiples, mais exi-gent des investissements de la part desgrandes entreprises. Le groupe La Poste dispose dans lesecteur de la formation de différentsdispositifs, ce depuis plusieurs années.C’est en effet sur le volet formationqu’elle a décidé d’allouer le plus demoyens, en particulier sur les théma-tiques de la data et de l’intelligenceartificielle. En juillet 2022, l’entrepriseannonçait même la création de sa

propre école.La semaine dernière, l’école accueillaitainsi ses deux premières promotions,qui permettront de former à la fois desalternants et des collaborateurs exis-tants à des métiers de la data.19 salariés, postiers et postières, sui-vront un cursus pour devenir dataanalysts. Parallèlement, 32 alternantssont engagés sur un mastère en data &IA. Cette formation leur permettrad’opter pour les métiers de data scien-tist, data engineer ou de productowner data.
Le recrutement n’est pas le seul
levier d’actionCes fonctions ont en commun de fairel’objet de tensions à l’embauche etd’être stratégiques pour mener unetransformation data et numérique.Grâce à son école interne, La Postenourrit ses besoins en compétences etespère aussi fidéliser de futurs colla-borateurs.La Poste dispose d’environ 400experts de la data et de l’IA. Elle ambi-tionne de multiplier par deux cet effec-tif d’ici 2025. Grâce à son école interne,son objectif est, une fois à plein régi-me, de former 250 candidats par an.« La partie capital humain est devenuecentrale dans les chantiers de trans-formation », souligne Pierre-EtienneBardin, le chief data officer de LaPoste. Et il n’est pas le seul à défendrecette conviction.

Dans l’industrie aussi, formation etrecrutement sont des enjeux straté-giques. Safran a mis en place des par-cours de formation à destination deses experts de la data. L’entreprises’efforce en outre d’acculturer tous sescollaborateurs.Safran s’appuie notamment sur uneplateforme d’e-learning, ou DigitalAcademy, comprenant 14 000modules de formation. Celle-ci inter-vient pour mener des actions d’ups-killing. Mais l’industriel requalifie éga-lement des collaborateurs via dureskilling.
La Digital Academy fleurit en 
grande entrepriseFace à la pénurie de data ingénieurs, ila ainsi mis en place un parcours dédiépour former à ce métier. En 2023, unparcours supplémentaire formera des

salariés à la fonction de data architec-te, aussi sous tension.Des multinationales comme Alstom ouNestlé se sont aussi dotées de DigitalAcademy, intégrant parfois desmodules de formation immersive pourformer, soutenir la montée en compé-tence, et ainsi fidéliser.Carrefour, qui ambitionne d’accélérersur la transformation data, multiplieaussi les dispositifs, qu’il s’agisse d’ac-culturation ou de formation. L’en-seigne a besoin de spécialistes desdonnées, mais qui connaissent aussises métiers.Elle a créé pour cela le programmegraduate data. Pour pourvoir sespostes, Carrefour s’est aussi associé àAlbert School, une nouvelle école com-binant data et business. LVMH et Per-nod Ricard en sont eux aussi des par-tenaires.

Transformation digitale : La lutte est féroce pour attirer les compétences digitales et data les plus
convoitées. Les solutions : le recrutement, mais aussi l’upskilling et le reskilling, voire la création de
sa propre école ou académie. Illustration avec La Poste, Carrefour, Safran, et Alstom.

TECHNOLOGIE : Certes, l'appli-cation chinoise n'est plus enodeur de sainteté, mais TikTok asu imposer une ergonomie quipermet de faire exploser letemps d'attention des utilisa-teurs. Et cette vertu du défilement ver-tical, tout le monde veut en pro-fiter. Avec la manie des géants dela tech de copier son voisin, Tik-Tok est donc devenu le nouveauSnapchat. Certes, l'application chinoisen'est plus en odeur de sainteté,mais au delà des contingencespolitiques, réglementaires, etd'addiction, TikTok a su imposerune ergonomie qui permet defaire exploser le temps d'atten-tion des utilisateurs. Et cettevertu du défilement vertical, toutle monde veut en profiter.Spotify - le géant mondial dustreaming musical - vient de pré-senter une large refonte de son

interface mobile. Et le servicemet en avant une présentationfaçon Tiktok, avec défilementvertical. Fini la logique "Stories", ces for-mats courts qui démocratiséspar Snapchat, ont inondé lesFacebook, YouTube et autres Ins-tagram.Lors de sa conférence Stream On,Spotify a présenté une largerefonte de son application destreaming de musique. La page d’accueil de l’applicationva dorénavant mettre en avanttous les services, à savoir lamusique, les podcasts et lesaudiobooks. Mais la véritablestar de cette conférence, c'est ledéfilement vertical, façon Tik-Tok. Vous allez pouvoir naviguerde cette manière sur l'applica-tion pour découvrir du nouveaucontenu. Et comme sur TikTok, àchaque défilement, l'utilisateurpasse d’une piste audio à l’autre.

TikTok sulfureux ? Peut-être mais tout
le monde copie son UX

Google Pixel : voici les premières
nouveautés 2023

TECHNOLOGIE : Votre smartphone Pixelet votre Pixel Watch gagnent de nouvellesfonctionnalités. Et elles ne sont pasbénignes.Google a annoncé lundi les pre-mières fonctionnalités de 2023 pour lagamme Pixel. Ces nouveautés commencent à êtredéployées sur les smartphones Pixel et lamontre connectée Pixel Watch.C’est la gamme de smartphones Pixel deGoogle qui bénéficie le plus de ces nou-velles fonctionnalités, le fabricant d’An-droid apportant aux anciens modèlesPixel une poignée de fonctionnalités quiétaient exclusives aux modèles Pixel plusrécents jusqu’à présent. Par exemple, lesPixel 6 et Pixel 6 Pro auront désormais lamême vitesse pour le mode de caméra àfaible luminosité Vision de nuit que sur lePixel 7.Google a déjà annoncé que sa fonctionMagic Eraser – que vous pouvez utiliserpour supprimer des objets ou des per-sonnes indésirables d’une photo – s’éten-dait aux abonnés de Google One, quel quesoit le smartphone qu’ils utilisent. Dans lecadre de cette même annonce, Google amis Magic Eraser à la disposition de tousles utilisateurs de Pixel, qu’ils soient ounon abonnés à One.
Mettre à jour le système ET 
les applicationsDirect My Call, une fonctionnalité quivous aide à naviguer dans les arbores-cences téléphoniques lorsque vous appe-lez des numéros gratuits, est désormaisdisponible sur l’appareil Pixel 4a ou plusrécent. Vous commencerez également à

voir les minuteries que vous avez définiessur un appareil Pixel s’afficher sur tousvos appareils Pixel. Par exemple, si vousréglez un minuteur sur un Nest Hub, ils’affichera également sur votre téléphonePixel.En outre, Health Connect, l’application deGoogle qui vous aide à gérer vos donnéesprivées avec les applications de santé etde fitness compatibles, est incluse dans ladernière mise à jour Pixel. Auparavant,l’application était en version bêta etdevait être téléchargée seule.L’arrivée de ces nouvelles fonctionnalitésfait partie de la mise à jour Pixel de marsde Google (March Pixel), vous devrezdonc télécharger et installer la dernièremise à jour du système, et mettre à jourvos applications dans le Play Store afind’accéder aux nouvelles fonctionnalités etcapacités.
Du neuf aussi sur la Pixel WatchTechniquement, la mise à jour de la PixelWatch qui inclut la détection de chute acommencé à être déployée à la fin dumois de février. Cependant, Google considère cette mise àjour comme faisant partie d’un lot defonctionnalités plus large pour l’ensemblede la gamme de matériel Pixel. La détec-tion des chutes sur la Pixel Watch sur-veille les chutes brutales et, lorsqu’elle endétecte une, vous demande si vous allezbien. En l’absence de réponse ou si vous indi-quez que vous avez besoin d’aide, lamontre appellera les services d’urgence àvotre place.
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Linux : ce nouveau logiciel malveillant
"évasif" crée une porte dérobée pour

voler des mots de passe
Technologie : 

Des chercheurs en
cybersécurité ont détaillé

le malware Orbit et
l'évolution de la menace

ciblant Linux.

Une forme de logiciel malveillant(malware) Linux récemmentdécouverte crée une porte déro-bée (backdoor) dans les machines etserveurs infectés, permettant auxcybercriminels de voler discrètementdes informations sensibles tout enmaintenant leur présence sur leréseau.Détaillé par les chercheurs en cybersé-curité d'Intezer, le malware non détec-té jusqu'à présent a été appelé Orbitd'après les noms de fichiers qu'il utili-sait pour stocker temporairement lesrésultats des commandes exécutées.Linux est un système d'exploitationpopulaire pour les serveurs et lesinfrastructures de cloud, ce qui en faitune cible tentante pour les cybercrimi-nels. Le malware Orbit fournit auxcybercriminels un accès à distance auxsystèmes Linux, ce qui leur permet devoler des noms d'utilisateur et desmots de passe et d'enregistrer descommandes TTY - les entrées effec-tuées dans le terminal Linux.
Vol des informations  à partir de
connexions SSHEn outre, le malware peut infecter lesprocessus en cours d'exécution sur lamachine, ce qui permet finalement auxpirates de prendre le contrôle du sys-tème requis pour surveiller et volerdes informations, tout en conservantune porte dérobée sur les systèmescompromis.

Une fois installé, Orbit établit uneconnexion à distance avec la machineet accroche les fonctions du LinuxPluggable Authentication Module. Cefaisant, le malware peut voler desinformations à partir de connexionsSSH (Secure Shell Protocol), fournis-sant ainsi un accès à distance aux atta-quants tout en dissimulant l'activitéréseau de la victime.Orbit est également conçu pour êtretrès persistant, ce qui le rend difficile àsupprimer d'une machine infectée encours d'exécution. Pour ce faire, il ajou-te des instructions indiquant que lemalware doit être chargé avant tout

autre processus.Le malware est également configurépour échapper à la détection en empê-chant que les informations qui pour-raient révéler l'existence d'Orbit soientdétectées en manipulant les sortiespour éviter de détailler l'activité mal-veillante."Contrairement à d'autres menaces, cemalware vole des informations à partirde différentes commandes et utili-taires et les stocke dans des fichiersspécifiques sur la machine", a déclaréNicole Fishbein, chercheur en sécuritéchez Intezer. "Les menaces qui ciblentLinux continuent d'évoluer tout en

réussissant à rester sous le radar desoutils de sécurité, maintenant Orbit estun exemple de plus de la façon dont lesnouveaux logiciels malveillants peu-vent être évasifs et persistants", a-t-elle ajouté.Les services et serveurs en mode cloudsont mal configurés par erreur, ce quipermet à des intrus non autorisés d'ac-céder aux systèmes. Les entreprisesdoivent s'assurer que leur configura-tion de cloud est correctement géréeafin d'éviter des points faibles commecelui-ci, qui pourraient permettre à desattaquants d'accéder aux réseaux.
Test Asus Zenbook Pro
16X OLED (UX7602) : un
portable haut de gamme
avec un superbe écran et
un clavier inclinable
LE ZENBOOK PRO 16X OLED associe
une puissante plateforme CPU Core i9 /
GPU NVIDIA à un châssis robuste et à
des fonctionnalités inhabituelles comme
un clavier incliné, un pavé numérique
intégré au touchpad et l'Asus Dial.
Les ordinateurs portables Asus destinés
aux créateurs embarquent des fonction-
nalités spécialisées telles que le Asus Dial
circulaire, ainsi que des composants haut
de gamme. Le nouveau Zenbook Pro 16X
OLED (UX7602), qu'Asus décrit comme
« le Zenbook le plus puissant de tous les
temps », dispose également de l'Asus
Dial, d'un écran OLED 4K, d'un proces-
seur Intel Core i9 de 12e génération et de
2 To de stockage SSD. Toute cette tech-
nologie a un prix élevé, cependant :
l'Asus Zenbook Pro 16X OLED
(UX7602) coûte 3 500 € au bas mot.
Le Zenbook Pro 16X OLED de 16
pouces est un ordinateur portable robuste
et bien fait, mais il est également grand et
lourd. Il pèse 2,4 kg, sans compter l'énor-
me brique d'alimentation de 200 W. L'or-
dinateur portable mesure 355 mm sur 251
mm sur le bureau et a une épaisseur de
17,8 mm à l'arrière, qui se réduit légère-
ment à 16,9 mm à l'avant. Pour le trans-

porter, il vous faudra un grand sac et une
bonne dose de force.
Le châssis unibody en alliage d'alumi-
nium, conforme à la norme MIL-STD
810H, offre une protection suffisante aux
composants haut de gamme qu'il
contient, tandis que le système de refroi-
dissement est complété par le mécanisme
d'inclinaison AAS Ultra qui permet de
relever le clavier à un angle confortable
(nous y reviendrons plus loin).
L'écran est superbe, comme il sied à un
ordinateur portable haut de gamme de
type "créateur". L'écran tactile OLED de
16 pouces dispose d'une définition 4K
(3840 x 2400 pixels, 283 ppi) dans un
format 16:10 avec une grande zone de
visualisation. Les bords sont petits, bien
que perceptibles, le bord inférieur en par-
ticulier étant plutôt profond. Asus reven-
dique un rapport écran/corps de 90 %,
bien que notre calcul le situe à 83,3 %.
La luminosité est de 550 nits, et le taux de
rafraîchissement de 60 Hz, bien qu'infé-
rieur aux 120 Hz et plus de nombreux

smartphones haut de gamme, permet de
regarder des vidéos de manière fluide.
Toutes les certifications habituelles en
matière de couleurs et de qualité d'affi-
chage sont en place : Dolby Vision, Pan-
tone Validated, certification VESA, Dis-
playHDR True Black 500. L'écran prend
en charge 100 % de la gamme de cou-
leurs DCI-P3 et est certifié TÜV Rhein-
land pour ses faibles émissions de lumiè-
re bleue. L'écran prend en charge le stylet
Asus Pen 2.0, mais ce stylet n'était pas
fourni avec mon appareil de test.
Certains utilisateurs créatifs auront
besoin d'un son de haute qualité en plus
des visuels haut de gamme, et les six
haut-parleurs du Zenbook Pro 16X
OLED – deux tweeters et quatre woofers
– font un excellent travail sur ce front. Il
y a des grilles de haut-parleurs de chaque
côté du clavier, plus une deuxième paire
de grilles beaucoup plus petites sur le
dessous avant du châssis. La qualité du
son est bonne, sans distorsion percep-
tible, même au volume maximum (assez
élevé).
Il est bon de voir une caméra FHD 1080
p à bord. La qualité vidéo est très bonne,
et la caméra est également équipée d'une
fonction IR pour prendre en charge l'au-
thentification faciale Windows Hello. La
webcam peut être désactivée pour des rai-
sons de confidentialité en appuyant sim-
plement sur la touche F10.
Lorsque le couvercle est ouvert, le méca-
nisme AAS Ultra élève le clavier à un

angle de sept degrés, soulevant son bord
arrière à 14,5 mm de l'horizontale. Asus
affirme qu'il s'agit de l'angle parfait pour
une frappe ergonomique, bien que je ne
l'aie pas trouvé plus ou moins confortable
que sur un clavier traditionnel. Asus affir-
me également que l'inclinaison oriente
les haut-parleurs vers l'utilisateur pour
une meilleure reproduction stéréo.
Cependant, le principal avantage du
mécanisme d'inclinaison est son rôle dans
le système de refroidissement de l'ordina-
teur portable, permettant un flux d'air 38
% plus important et améliorant la dissipa-
tion de la chaleur.
Ce flux d'air amélioré est vital, compte
tenu du puissant processeur Intel Core i9-
12900H de 12e génération et des cartes
graphiques Nvidia du Zenbook Pro 16X
OLED, et ce n'est qu'une partie de l'his-
toire du refroidissement. Le système Ice-
Cool Pro d'Asus comprend deux ventila-
teurs IceBlades, chacun doté de 97 pales
incurvées en 3D, qui expulsent l'air chaud
à travers l'espace créé par l'élévateur de
clavier.
Le clavier est doté d'un rétroéclairage qui
peut être réglé sur trois niveaux de lumi-
nosité à l'aide d'une touche Fn. Il s'agit
d'une fonctionnalité standard, mais les
effets multicolores configurables par
l'utilisateur sont plus inhabituels.
Diverses teintes peuvent traverser le cla-
vier et illuminer des barres lumineuses à
sa gauche et à sa droite. 
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Le suédois n’était pasla langue officielle de laSuède jusqu’à 2009 !

LE SUÉDOIS est une langue ger-manique septentrionale, qui estextrêmement semblable àd’autres langues scandinavestelles que le danois et le norvé-gien. Cependant, il a fallu attendrejusqu’à 2009 pour que le suédoissoit la langue officielle de la Suèdeen raison de la prévalenced’autres langues.En effet, presque tous les suédoisparlent couramment l’anglais enraison des liens commerciauxbâtis après la Seconde Guerremondiale et la forte influenceanglo-américaine qui a été établiedans le pays.En Suède, les élèves dulycée sont payés 187dollars par mois pouraller à l’école !

BEAUCOUP d’écoles et d’universi-tés à travers le monde ont desprogrammes de bourses et desubventions pour leurs élèves etétudiants, mais les écoles secon-daires de la Suède ont des boursesun peu particulières, en effet, lesélèves suédois entre 16 et 20 ansreçoivent 187 dollars par moispour aller à l’école, ils doivent enfait assister à tous les cours pourqu’ils puissent acquérir cettebourse.Sur la lune de Saturne,la gravité est si faibleque vous pouvez volercomme un oiseau !

TITAN est une des lunes de la pla-nète Saturne. Là-bas, l’atmosphè-re est si épaisse et la gravité est sifaible que vous pouvez volercomme le fait un oiseau sur notreplanète, juste en attachant despetites ailes sur vos bras.Bien sûr, l’atmosphère de Titan neserait pas favorable à votre santéet une combinaison spatiale pour-rait faire l’affaire. En effet, l’atmosphère de Titan estplus dense que celle de la Terre,cela est dû grâce à la faible gravitésur ce satellite naturel. Et qui sait,peut-être que dans le futur prochenous pourrons vivre cette expérience qui paraît magique.

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

Sa maison achetée 6 000 €
il y a cinquante ans à Londres vaut
aujourd’hui… plus d’un million !

LE SAVIEZ VOUS J Indépendant

DÉVASTÉE par « un tragique incendie »,une grande villa à l’américaine a étérécemment mise en vente au prix de1,49 million de dollars, soit environ 1,3million d’euros. Malgré les dégâts et lestravaux, une famille britannique, quicherchait une maison à rénover, a déci-dé de l’acheter. Une vente immobilièreun peu surprenante a eu lieu aux États-Unis. Située à Franklin, à une trentainede kilomètres de Nashville dans le Ten-nessee, une très belle et grande villa àl’américaine a été mise en vente récem-ment au prix de 1,49 million de dollars,soit environ 1,3 million d’euros. Bâtie en 1997 dans un style georgien,néoclassique, façon Maison-Blanche,avec un perron et des colonnades sur lafaçade avant, la propriété comprend un
parc privé de 2 hectares ainsi qu’unedépendance, pouvant accueillir des invi-tés. En seulement quatre jours, elle atrouvé preneur, rapporte la BBC, dansun article publié sur le site internet dumédia britannique. Mais l’histoire estparticulière, parce qu’il y a énormément

de travaux à prévoir. Un incendie a enpartie détruit cette villa en septembredernier. Là où c’est original, c’est que l’agenceimmobilière a décidé de jouer la trans-parence, en publiant carrément unephoto de la maison en feu, avec les pom-piers sur place ! L’annonce précisait quela propriété, dévastée par « un tragiqueincendie » était vendue en l’état. Tout en soulignant ses atouts : grandecuisine, parc privé… L’incendie serait accidentel, a priori. Onsait seulement que le sinistre s’estdéclaré alors qu’un ouvrier se trouvait àl’intérieur. L’homme a été blessé, et la toiture de lavilla, ravagée par les flammes s’esteffondrée.

Aux États-Unis, ils rachètent une luxueuse villa
ravagée par le feu pour plus d’un million de dollars

D ans les années 1970, Hasan Rez-van avait acheté  une maisondans le sud de Londres (Royau-me-Uni) pour seulement 5 000 livressterling  (environ 6 000 €).  Un investissement rentable, puisqu’undemi-siècle plus tard, sa demeure vautdésormais un million de livres, soit plusde 1,1 million d’euros. On peut dire quec’est un placement immobilier qui vautde l’or. Dans les années 1970 à Londres(Royaume-Uni), Hasan Rezvan, alorsjeune émigré chypriote, acquiert unemaison de quatre chambres dans le sudde la capitale britannique, pour seule-ment 5 000 livres sterling, soit environ6 000 €. Un demi-siècle plus tard, sademeure vaut désormais un million delivres sterling soit plus de 1,1 milliond’euros, rapporte le 13 mars 2023 lequotidien britannique Metro.
La rue « la plus dangereuse de 
Grande-Bretagne »Un sacré retournement de situation, carl’habitation est située près de Coldhar-bour Lane, rue à la réputation long-temps sulfureuse. 

Ce quartier de Londres avait connu deviolentes émeutes en 1981 et, à la findes années 1990, était considérécomme le plus risqué de la capitale, àcause d’un vaste trafic de drogue. En2003, la presse britannique avait mêmedécerné à Coldharbour Lane le tristetitre de « rue la plus dangereuse deGrande-Bretagne », au motif que l’équi-valent d’un million de livres sterling decrack s’y échangeait chaque mois.Alors, comment se fait-il que la maisonde Hasan Rezvan ait pris tant de valeurau fil du temps ? L’explosion des tarifsimmobiliers dans ces rues londoniennesa plusieurs explications.Tout d’abord, il y a l’attrait pour le quar-tier environnant de Brixton. Un quartieréclectique devenu progressivement « deplus en plus populaire, notammentauprès des jeunes, attirés par la vie noc-turne, la musique et la scène culturelle », note le quotidien The DailyMail. Une manière de gentrification,cette forme « particulière d’embour-geoisement d’un espace populaire quipasse par la transformation de l’habitat,des commerces ou de l’espace public »,

selon la définition proposée par l’Écolenormale supérieure de Lyon.
Explosion des prix de l’immobilierAutre raison : le boom de l’immobilierde ces dernières années à Londres. Cedernier a « fait grimper en flèche lavaleur des maisons dans la capitaleanglaise », souligne Metro. Selon le sited’annonce local Rightmove, les prix desmaisons dans ce quartier ont explosédepuis le début des années 2000. Leshabitations mitoyennes peuvent parexemple se vendre régulièrement à «plus d’un million de livres sterling, tan-dis que les maisons jumelées peuventatteindre 2 millions de livres sterling »(2,3 millions d’euros).Aujourd’hui âgé de 75 ans, Hasan Rez-van habite ne compte pas quitter sadésormais très chère demeure. Il esttrop bien installé. Le Londonien d’adop-tion souhaite simplement profiter de saretraite dans la capitale britannique : « J’y vis depuis cinquante ans, c’est chezmoi ici, maintenant », explique-t-il autabloïd The Sun.
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Ce méga-courant pourrait s'interrompre
et provoquer un désastre dans les
océans d'ici 2300, alerte une étude

M ue par les différences de tem-pérature et de salinité entreles masses d'eau, la circula-tion thermohaline - ou circulationocéanique profonde - se décompose enplusieurs méga-courants marins. L'unede ses principales composantes a régu-lièrement fait parler d'elle : il s'agit dela "circulation méridienne de retour-nement atlantique" (acronyme anglaisAMOC). Une précédente étude, publiéele 5 août 2021 dans la revue NatureClimate Change, avait en effet tiré lasonnette d'alarme en révélant quel'AMOC montrait des signes majeurs et

inquiétants de ralentissement, provo-qué par le réchauffement de l'eau avecle climat.
la circulation australe, aussi 
menacée que la circulation 
atlantique ?Une nouvelle étude publiée il y aquelques jours dans la même revue(12/2022) vient ajouter un motif sup-plémentaire d'inquiétude. Des scienti-fiques de l'université de Californie àIrvine se sont penchés à la fois surl'AMOC mais également sur une autrecomposante clé de la circulation globa-le : la "circulation méridienne deretournement australe" (acronymeSMOC) - moins bien étudiée que sajumelle du Nord.Selon ses auteurs, dans le pire scénariode réchauffement global, la SMOCpourrait s'interrompre totalementd'ici le 24e siècle. Plus proche de nousen termes d'horizon temporel, les deuxcomposantes - AMOC et SMOC - ris-quent de ralentir de 42 % dès la fin denotre siècle, affirment les chercheursaprès avoir analysé les projections cli-matiques issues d'une trentaine de

modèles de prévision. "Cela signifieraitun désastre climatique d'ampleur simi-laire à la fonte de l'ensemble descalottes glaciaires terrestres", lancel'océanographe J. Keith Moore, profes-seur associé à l'Université de Californieà Irvine et co-auteur de l'étude, citédans un communiqué.
Moins de CO2 capté et stocké par
l'océanSi ce processus de ralentissement sepoursuit, la capacité des océans à cap-ter et à stocker le carbone provenantde l'atmosphère - en excès dans l'air àcause des activités humaines - pourraits'amoindrir, alertent les chercheurscaliforniens.En effet, l'interaction de l'eau de meravec l'air entraîne la solubilisation duCO2. Le carbone dissous dans l'eau estensuite utilisé en partie par desmicroorganismes marins formant leplancton, notamment pour synthétiserleur coquille. Les animaux se nourris-sent des êtres vivants plus petits, etleur carcasse finit par sombrer au fonddes mers, immobilisant le carbonepour plusieurs milliers d'années.

Or, "une disruption de la circulation(océanique) réduirait l'absorption deCO2 atmosphérique par l'océan, aggra-vant par conséquent le réchauffementclimatique", explique le Pr Moore."Avec le temps, les nutriments qui sontà la base des écosystèmes marins seretrouveraient de plus en plus piégésen profondeur, conduisant à une chutede la productivité biologique globale."Quelques jours après cette publication,une autre étude avait également souli-gné le risque d'affaiblissement du"puits de carbone" à long terme del'océan, mais cette fois, en raison d'unautre paramètre : l'activité biologiquedes microorganismes marins, notam-ment des bactéries. Les deux processuspourraient donc se conjuguer, faisantde l'océan une pompe à carbone d'au-tant moins efficace.Toutefois, les auteurs de l'étude dansNature Climate Change veulent garderespoir. "Notre analyse montre queréduire aujourd'hui nos émissions degaz à effet de serre peut empêcher ceteffondrement de la circulation océa-nique profonde dans le futur".

La circulation océanique
profonde se ralentit avec le

réchauffement climatique. Une
étude publiée dans la revue

Nature Climate Change assure
que l'une de ses composantes,
la circulation méridienne de
retournement australe,

pourrait s'interrompre d'ici à
2300 et provoquer un
désastre sur la planète.

Un quasi-cristal
extrêmement rare
découvert dans de la
"fulgurite" figée lors d'un
orage
En analysant un échantillon desable figé lors d'un orage en 2008, desscientifiques ont décelé la présenced'un "quasi-cristal". Ce matériau rare,proche du cristal mais qui s'affranchitde certaines règles, nécessite desconditions de température extrêmepour se former.Sur Terre, tout matériau solide est soit

cristallin, soit "amorphe", selon que sastructure atomique - c'est-à-dire l'ar-rangement des atomes entre eux - estordonnée ou non. C'est du moins ce que l'on pensait, jus-qu'à la mise en évidence, en 1984, du"quasi-cristal" - une découverte sirévolutionnaire qu'elle a donné lieu àun prix Nobel de chimie, attribué auchercheur israélien Daniel Shechtmanen 2011.Ce type de composé solide se distinguede tous les autres, car les positions desatomes ne se répètent pas de la mêmemanière dans tout le matériau. Ainsi, lastructure atomique d'un quasi-cristal

est dite "ordonnée mais non pério-dique" : c'est cela qui le rend unique. Jusqu'àrécemment, il pouvait être synthétiséuniquement en laboratoire, dans desconditions de température et de pres-sion extrêmes.
Bombe atomique ou chute d'une
météoriteEn 2012, les chercheurs Paul Stein-hardt de l'université de Princeton(Etats-Unis) et Luca Bindi de l'univer-sité de Florence (Italie) en ont décou-vert pour la première fois en milieunaturel, au sein d'une météorite tom-

bée sur la péninsule du Kamtchatka, enExtrême-Orient russe. Par la suite, ils en ont également repé-ré sur le site d'essai atomique de labombe Trinity, au Nouveau-Mexique. Chute d'une météorite, bombe ato-mique : peu de circonstances condui-sent à la formation d'un quasi-cristalsur la Terre, pensait-on. Néanmoins,l'équipe du Pr Bindi voulait en avoir lecœur net. "Pour cette raison, j'ai com-mencé à réfléchir à d'autres matériauxformés dans des conditions similaires.Et j'ai pensé aux fulgurites", confie legéoscientifique italien à une journalis-te de LiveScience...
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Avec 140 000 nouveaux cas et 30000 décès chaque année, lesaccidents vasculaires cérébraux(AVC) représentent la troisième causede mortalité après les cancers et lesinfarctus du myocarde et la premièrecause chez les femmes (devant le cancerdu sein)  L'AVC est une course contre lamontre où chaque minute compte.Pourtant des inégalités existent dans laprise en charge de cette urgence médi-cale. 
Qu'est-ce qu'un AVC ? Un accident vasculaire cérébral est pro-voqué par l'obturation d'un vaisseausanguin dans le cerveau à cause d'uncaillot de sang (80% des cas) ou par larupture d'un vaisseau sanguin à l'inté-rieur du cerveau entraînant une hémor-ragie (20% des cas). Les conséquencespeuvent être dramatiques avec undéfaut d'apport d'oxygène et glucoseaux cellules du cerveau, pouvant abou-tir à leur destruction, source deséquelles neurologiques.
Qu'est-ce qu'un AVC ischémique ?L'accident vasculaire ischémique, ouinfarctus cérébral, représente plus de80 % des accidents vasculaires céré-braux. Un AVC ischémique est provoquépar l'interruption de la circulation san-guine cérébrale dans le cerveau par uncaillot. Soit le caillot se forme locale-ment dans le cerveau, soit il provientd'une artère plus éloignée. Dans cesecond cas, le caillot se détache d'uneplaque d'athérome, c'est-à-dire d'unecouche de graisse qui s'accumule sur laparoi d'une artère. Le caillot peut pro-venir d'une artère du cou ou se formerdans un recoin d'une cavité du cœurdans le cas d'une pathologie cardiaque.
Qu'est-ce qu'un AVC hémorragique ?L'accident vasculaire cérébral hémorra-gique, aux conséquences plus sévères,concerne 20 % des accidents vascu-laires. Un accident vasculaire hémorra-gique est provoqué par un saignement àl'intérieur du cerveau, inondant le cer-veau."Il peut être lié à une rupture d'anévris-me, qui correspond à une dilatationd'une artère", explique le Dr BertrandLapergue, chef du service de neurologiede l'Hôpital Foch (Suresnes). La ruptured'anévrisme est responsable de 50 %des AVC entraînant la mort chez les per-sonnes jeunes (de moins de 45 ans).Une malformation des vaisseaux san-guins du cerveau présente le plus sou-vent dès la naissance, augmente lesrisques d'AVC hémorragique. L'hyper-tension artérielle ou un traumatismepeut provoquer un saignement dans lecerveau.
AVC : qu'est-ce qu'un accident 
vasculaire cérébral ?

Ait : quels sont les symptômes de
l'accident ischémique transitoire ?L'accident ischémique transitoire (AIT)peut entraîner un accident vasculairecérébral (AVC) s'il n'est pas pris encharge immédiatement. Symptômes,causes, prévention, séquelles et traite-ment... 
A quel âge survient l'AVC ?L'âge moyen de survenue d'un AVC est74 ans (quelque soit le sexe) mais prèsde 25% des AVC surviennent avant 65ans et le taux de patients "jeunes" hos-pitalisés pour un AVC croit chaqueannée avec des augmentations impor-tantes entre 35 et 64 ans. Chez lesmoins de 18 ans, l'AVC reste rare, moinsde 1%.
Quels sont les symptômes de l'AVC ?L'AVC frappe sans prévenir toutes les 4minutes et risque de se reproduire chez30 à 40% des patients dans les 5 anssuivant le premier AVC. Alors, pourréduire au maximum les risques deséquelles, voire de décès, il est indis-pensable de connaître les signes d'unAVC et d'appeler le 15 sans attendre :-Une paralysie, une faiblesse ou unengourdissement d'une partie ou de lamoitié du corps-Une déformation de la bouche,-Des difficultés à parler-Une perte de la vision d'un œil-Des troubles de l'équilibre, de la coordination ou de la marche-Un mal de tête très fort inhabituel
Ce sont les symptômes les plus
fréquents, mais il en existe d'autres.
Contrairement à l'infarctus du
myocarde qui se caractérise par une
douleur dans la poitrine bien 
spécifique, l'AVC peut en effet se 
manifester différemment, selon la
région du cerveau qui souffre.

Quelles sont les conséquences d'un
AVC ?L'accident vasculaire crée un barrage auniveau d'une artère. Le sang ne passeplus et l'artère ne peut plus irriguer cor-rectement le cerveau afin de lui appor-ter les éléments nécessaires à son fonc-tionnement, comme l'oxygène ou lesucre. Résultat, la zone se mortifie,c'est-à-dire que les cellules de la zoneconcernée meurent progressivement.Les séquelles sont variables selon la

zone touchée. En France, environ 2patients sur 3 présentent des séquellesaprès un AVC. La gravité des troublesvarie selon les cas. Les séquelles les plusfréquentes sont les troubles de l'équi-libre et de la mémoire. Accepter soncorps diminué, affronter les difficultésdu quotidien, se sentir envahissant pourles proches... Au-delà du handicap phy-sique, il faut aussi faire face à une souf-france psychique. De ce fait, les dépres-sions ne sont pas rares. Le danger, c'estbien sûr qu'elles soient des freins à larécupération. Un soutien psycholo-gique, aussitôt que possible, est trèsutile pour surmonter l'épreuve. Il per-met d'évacuer angoisses et sentimentsnégatifs. Même en cas de troubles de laparole, les psychologues peuvent inter-venir via d'autres moyens de communi-cation.
De la rééducation dès 
l'hospitalisationPour récupérer un maximum d'autono-mie, la rééducation doit être réaliséepar une équipe de rééducation spéciali-sée. Elle peut être débutée dès que pos-sible en hospitalisation et se poursuit àdomicile ou au sein d'un centre spéciali-sé. La rééducation a pour objectifs d'évi-ter les complications et de récupérer aumaximum les fonctions essentiellescomme la marche, l'usage des membressupérieurs et le langage. Plusieursséances par semaine voire quotidiennessont nécessaires. La phase de rééduca-tion permet également de réapprendreles gestes du quotidien : toilette, prépa-ration des repas, conduite, etc. Les spé-cialistes impliqués dans la phase derééducation sont, selon l'état de santédu patient, un kinésithérapeute, unergothérapeute, et un orthophoniste.L'ergothérapeute a un rôle prédominantpour aider le malade à retrouver uneautonomie. Disponible également pourles proches, il intervient dans un pre-mier temps avant le retour au domicilepour préparer la sortie de l'hôpital etanticiper la suite et, dans un secondtemps, au moment du retour au domici-le. Concrètement, il procède à des misesen situation pour apporter desréponses pratiques et spécifiques.  Pourles activités du quotidien (habillage,préparation des repas, démarchesadministratives), il propose desmanières de faire, des aides techniqueset aménagements du domicile (fauteuil

roulant, barres d'appui sur les murs,sièges de baignoire) et des soins à domi-cile (pour le ménage, les repas). Pourretrouver une vie sociale, l'ergothéra-peute apporte des solutions pour mieuxaccepter le regard des autres, surmon-ter les difficultés de communication,pour se déplacer et s'orienter à l'exté-rieur, etc.• Le kinésithérapeute. Même si une personne hémiplégique ne retrouve passes capacités d'avant l'attaque cérébra-le, elle peut certainement faire de grosprogrès afin d'utiliser au mieux soncorps. La kinésithérapie aide à retrou-ver une motricité par différents exercices (renforcement des muscles,amélioration de la circulation du sang,exercice physique...) ou à stabiliser lespositions (assise, debout). Et aussi àretrouver l'usage du membre atteint :utiliser la main atteinte pour des petitsgestes, développer le toucher, etc.
Que faire en cas d'AVC ?La survenue d'un AVC nécessite uneprise en charge urgente dans les pre-mières heures survenant après l'appari-tion des premières manifestations. Lepremier réflexe à avoir c'est d'appelerle Samu au 15. Le Samu travaille enréseau avec les unités neuro-vascu-laires (UNV), c'est-à-dire des servicesspécialisés dans la prise en charge despatients victimes d'AVC.Il ne faut, ni se déplacer soi-même,ni appeler son médecin généraliste :c'est une perte de temps.En attendant les secours, la personnedoit rester allongée, avec la tête relevée,au calme. Il faut veiller aussi à ne pas luidonner à boire ou à manger en raisondu risque de fausse route.i la prise en charge survient trop tardi-vement, la récupération physique estplus lente et les risques de handicapsirréversibles plus importants. Un trans-fert rapide du patient, dans un délai leplus court possible, vers un établisse-ment hospitalier disposant d'une UNVpermet une confirmation de l'accidentvasculaire cérébral grâce à l'imageriepar résonance magnétique (IRM) et/ouun Scanner et de débuter le traitementle plus précoce possible. Le passagedans une UNV est fondamental quelquesoi l'âge, le sexe, la cause et la sévéritéde l'AVC, et le traitement envisagé.

BIEN-ÊTRE

L'accident vasculaire
cérébral (AVC) est soudain,
imprévisible et frappe un

Français toutes les 4
minutes. Chaque minute
gagnée, c'est 2 millions de

neurones sauvés.
Symptômes, conséquences,
que faire : conseils En cas

d'AVC.

AVC : qu'est-ce qu'un
accident vasculaire cérébral ?

Bien-être
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télévision
PROGRAMME DU JOUR 

Série fantastique 2022, France
Prométhée

Jeu
Pékin express

Football / 
Ligue Europa Conférence
Nice / Sheriff Tiraspol

Magazine de société
Culture Infos 
Familles extraordinaires

Humour /Les Chevaliers du Fiel
Les Municipaux : la revanche

Cinéma - Comédie
1991, France
Génial, mes parents divorcent !

Magazine d'information
Cash investigation

Série dramatique 2023, Etats-Unis
Your Honor

Cinéma - Film d'horreur
1995, Etats-Unis, Mexique
Une nuit en enfer

Cinéma - Drame 2017 
Le grand jeu

Cinéma - Comédie 2020
The Wolf of Snow Hollow

Cinéma - Film de science-fiction
2015, Etats-Unis, Allemagne.
Hunger Games : la révolte, 2e partie

20 h 55

21 h 00

20 h 55

21 h 00

20 h 45

20 h 50

21 h 05

20 h 50

20 h 55

20 h 50

21 h 00

21 h 15

22 h 56

la chaine 21h00

Série Western 2023, France, Italie
Saison 1 Épisode 9/10
Django 
Sarah constate que John a changé depuis
quelques semaines, se montrant plus dur, inquiet
et méfiant envers les personnes qui l'entourent.
Elle craint qu'il ne s'en prenne un jour à Django.
Pour fêter le retour de Kevin et de Sarah, une
grande fête est organisée dans la ville. John 
décide pour l'occasion de laisser libre l'accès 
à la cité malgré les nombreux ennemis qui rodent
dans la région. Elizabeth décide de participer 
aux festivités.

Série politique 2020, France
Saison 3 Épisode 7/8

Baron Noir
Le débat du premier tour de l'élection 
présidentielle a commencé. Philippe a renoncé 
à se présenter, mais reste convaincu qu'Amélie
va réussir à briguer un nouveau mandat. Il tente
de convaincre ses associés qu'elle va le nommer
Premier ministre. Naïma ne croit pas à cette
hypothèse fantaisiste et demande à Véronique de
le surveiller. Selon les derniers sondages, Chris-
tophe Mercier, Lionel Chalon et Michel Vidal sont
au coude-à-coude.
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Alger                20°                    10°
Oran                22°                    7°
Constantine   17°                     4°
Ouargla           24°                    15°

Maximales Minimales
N° 7540 — JEUDI 16 MARS 2023

HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr    Dohr     Açr    Maghrib    I c h a

05:14        12:39      16:03        18:41      19:59

O U A R G L A
Fadjr    Dohr      Açr    Maghrib    I c h a

05:28        12:52      16:17        18:55      20:12

C H L E F
Fadjr    Dohr      Açr    Maghrib    I c h a

05:40        13:04      16:29        19:07      20:24

M O S T A G A N E M
Fadjr    Dohr      Açr    Maghrib    I c h a

05:45        13:09      16:34        19:12      20:29

O R A N
Fadjr    Dohr      Açr    Maghrib    I c h a

05:49        13:12      16:38        19:15      20:32

C O N S T A N T I N E
Fadjr    Dohr      Açr      Maghrib   Icha 

05:20        12:45      16:09        18:47      20:05

A L G E R
Fadjr   Dohr      Açr     Maghrib     Icha 

05:32        12:57      16:21        18:59      20:17

MÉDÉA
Sensibilisation
à la rationalisation
de l’eau
LE MANQUE de précipitations qui
a caractérisé la saison hivernale de
cette année fait planer le spectre
de la sécheresse et le risque qu’il
engendre et pouvant justifier le
recours à des mesures de
restriction de la distribution de la
ressource aux ménages et aux
divers autres utilisateurs.
En effet, les faibles quantités de
pluie enregistrées durant ces
derniers mois n’ont pas manqué
de se répercuter sur le niveau de
stockage de l’eau dans les
ouvrages hydrauliques et sur le
remplissage des nappes
phréatiques pour que soit tirée,
d’ores et déjà, la sonnette
d’alarme sur la nécessité de
préserver la ressource disponible.
Devenu un facteur d’inquiétude
pour les uns et les autres, le
manque de pluie est le sujet
auquel s’attèlent les responsables
du secteur des ressources
hydriques pour qui la situation
requiert la mobilisation continue
par une sensibilisation de la
population sur la rationalisation de
l’utilisation de l’eau, en sollicitant
la participation à la campagne les
imams et les cadres de la direction
des affaires religieuses et des
wakfs.
C’est dans ce contexte difficile de
manque de pluie que s’inscrit
la  campagne de sensibilisation
menée par l’Agence du bassin
hydrographique du Chelif-Zahrez,
dont le directeur Belkacem
Maaraf, a animé, hier, une
conférence au niveau de la faculté
de droit et des relations
internationales de Médéa sur la
thématique relative à la
«préservation de l’eau» et à
l’explication du volet inhérent à
«la portée religieuse et morale» de
la ressource, en collaboration avec
la direction des affaires religieuses
et des wakfs de Médéa.
Faisant le constat sur le niveau de
remplissage des barrages qui a
dangereusement baissé, comme
c’est le cas de l’important barrage
de Koudiet Acerdoune (W.
Bouira) qui approvisionne plus
d’une vingtaine de communes de
la wilaya de Médéa doit inciter à
prendre des mesures de
rationalisation de l’utilisation de
l’eau potable par les ménages lors
de leurs différents usages
domestiques.
Le même responsable insistera sur
la nécessité d’une utilisation avec
parcimonie de la ressource dont la
disponibilité a fait l’objet d’un
programme de mobilisation
intégrant les points d’eau recensés
et la mise en place d’un plan
visant sa distribution équitable
entre tous les habitants. Nous
avons donné des conseils
techniques nous permettant une
maîtrise de la gestion des
ressources en eau dans les
communes de Médéa, notamment
durant cette période qui connaît
une faible pluviométrie», a-t-il
indiqué.

De Médéa, Nabil B.  

DES CONFÉRENCES et une exposition
d’articles de presse ainsi qu’une multitude
d’autres documents au contenu historique,
tels sont quelques éléments ayant plongé le
public soixante et un ans, jour pour jour, dans
le passé, plus explicitement en cette journée
du 15 mars 1962 à El-Biar où Mouloud
Feraoun, Ali Hammoutène, et quatre autres
de leurs camarades, en l’occurrence Salah
Ould Aoudia, Marcel Basset, Robert Eymard
et Max Marchand, ont été froidement assassi-
nés par un commando de la sinistre OAS. 
Un document contenant un extrait du livre du
fils de Salah Ould Aoudia a particulièrement
attiré l’attention. 
Son auteur, après une enquête de plusieurs
années sur les circonstances exactes de la
mort de son père et de ses camarades, est
revenu avec précision sur les événements tra-
giques de cette matinée du 15 mars 1962 à
Alger. Le document rapporte que les six mar-
tyrs savaient qu’ils étaient ciblés par l’OAS.
C’est pourquoi les convocations à cette
réunion de travail ont été transmises aux
concernés oralement, et ce par mesure de pré-
caution. Toujours par mesure de sécurité, le
lieu devant abriter cette réunion a été chan-
gé. 
En effet, au lieu de la salle de réunion habi-
tuelle, les organisateurs ont choisi un autre
bâtiment fait en préfabriqué. Cependant, en
dépit de cela, le commando de l’OAS a réussi
à éventer le secret. Ainsi, quelques minutes

après l’ouverture de la séance de travail, le
commando fit irruption dans la salle en
criant : «Six parmi vous sont condamnés à
mort !». En même temps, l’homme, qui sem-
blait être le chef, tira une liste de sa poche et
lut les noms des personnes condamnées. On
les fit sortir dehors pour les aligner dos contre
le mur. Ensuite, tout se passa très vite. Avec
des pistolets-mitrailleurs, le commando
ouvrit le feu. Les corps des six martyrs furent
criblés de balles. 
Soixante et un an après cette tragédie, le
jeune Algérien peut aujourd’hui se poser
légitimement cette question : comment le
commando de l’OAS a-t-il réussi à s’infor-
mer sur le moment et le lieu exact de la tenue

de la réunion ? Il convient de rappeler que la
convocation de l’ensemble des participants à
la réunion en question a été faite oralement.
Cela veut dire que l’information a circulé de
bouche à oreille. Le lieu exact de la réunion a
également été changé. L’OAS avait-elle une
taupe parmi les éléments travailleurs du
Centre social ? 
Notons enfin que l’assassinat de Mouloud
Feraoun, Ali Hammoutène et quatre autres de
leurs camarades a provoqué une indignation
et une réaction qui a fait perdre à l’OAS toute
crédibilité. En d’autres termes, en assassinant
ces six enseignants, elle n’a fait que sonner le
glas pour elle-même.

De notre bureau, Saïd Tissegouine

tizi ouzou 

commémoration de la disparition
de Mouloud Feraoun

Remerciements
Suite au décès de leur fils, frère, père et beau-frère, MOHAMED, rappelé
à Dieu jeudi 09 Mars 2023 après un long combat contre la maladie. La
famille Azizi, parents et alliés, présente, du fond du cœur, à tous ceux qui
les ont soutenus de près ou de loin dans cette dure épreuve et témoigné
leur sympathie, de trouver ici toute leur reconnaissance en priant Le Tout-
Puissant d’accorder au défunt, connu de tous pour sa droiture et ses qua-
lités humaines, Sa Sainte Miséricorde et de l’Accueillir en Son Vaste Para-
dis. Son épouse, son fils Sofiane, ses frères et sœurs, beaux-frères et belles
sœurs, disent Merci à tous d’avoir été présents à leurs côtés en cette pério-
de de deuil. Merci à vous qui, par votre présence, vos pensées, et par vos mots réconfortants les
avez accompagnés de votre réconfort, votre amitié ou votre amour en cette période difficile.

A Dieu nous appartenons et à Lui nous retournons.

C es conséquences risquent
d’être encore plus
lourdes si certains Etats

décident d’adopter des mesures
anti-commerciales, comme celle
de fixer un prix au brut russe.
D’où la mise en garde de l’Algé-
rie sur une éventuelle détériora-
tion de l’équilibre du marché et
une menace à la stabilité énergé-
tique mondiale. Hier, vers
12h30, le baril de Brent de la mer
du Nord pour livraison en mai
perdait 1,43%, à 76,34 dollars,
évoluant à son plus bas niveau de
l’année. Son équivalent améri-
cain, le baril de West Texas Inter-
mediate pour livraison en avril,
cédait 1,53%, à 70,24 dollars,
peu après avoir atteint 69,76 dol-
lars, un prix plus vu depuis 15
mois. Les cours des deux réfé-
rences mondiales ont dévissé de
plus de 8% sur la semaine.
Les répercussions de la faillite de
la banque américaine Silicon
Valley Bank (SVB) continuent
«d’affecter les marchés finan-
ciers et celui du pétrole», affir-
ment les analystes, poussant les
investisseurs à privilégier les
valeurs refuges. «Le marché

craignant une récession et une
baisse de la demande, les prix
chutent», poursuivent-ils.
Les inquiétudes sur la situation
des banques se cristallisaient
autour des difficultés de Crédit
Suisse, alors que le premier
actionnaire, la Saudi National
Bank, a exclu toute montée au
capital de la banque en difficulté.
«Ce qui a commencé comme une
crise bancaire régionale aux
États-Unis s’est soudainement
transformé en une crise euro-
péenne», affirme Chris Beau-
champ, analyste chez IG.
Pourtant, le pétrole avait démar-
ré la séance européenne en pro-
gression, après une avalanche de

données macroéconomiques
positives en Chine, premier
importateur mondial de brut. Les
ventes au détail du pays, princi-
pal indicateur de la consomma-
tion des ménages, ont enregistré
leur premier rebond depuis sep-
tembre, signe d’une reprise de
l’activité depuis la levée des res-
trictions anti-Covid.
Mardi dernier, l’Organisation
des pays exportateurs de pétrole
(OPEP) avait révisé à la hausse
la demande chinoise dans son
rapport mensuel. En Algérie, le
ministre de l’Energie et des
Mines, Mohamed Arkab a rappe-
lé que les pays producteurs ont
fait preuve de sagesse et d’une

exceptionnelle clairvoyance en
décidant unanimement et de
manière transparente de réduire
en octobre dernier leur produc-
tion globale de 2 Mbj jusqu’à la
fin 2023, afin d’assurer la stabili-
té et l’équilibre du marché pétro-
lier international au profit de
l’économie mondiale.
S’exprimant sur les développe-
ments observés récemment sur le
marché pétrolier international, le
Ministre de l’Energie et des
Mines, s’est dit extrêmement
attentif quant à son évolution à
court et moyen termes.
Les mises en garde du ministre
interviennent après que certains
pays consommateurs veulent
adopter des mesures unilatérales
et des législations visant à
dévoyer les mécanismes du mar-
ché introduits depuis six ans.
Le ministre a estimé que cela
conduirait à un sous-investisse-
ment dans l’industrie pétrolière,
des perturbations majeures dans
les flux d’approvisionnement et
créerait les conditions d’une
instabilité durable du marché
pétrolier.

Mohamed K.

Pétrole

Menaces sur l’équilibre
du Marché

C’est encore le déclin. Les cours du brut poursuivaient leur baisse, atteignant leur plus bas
depuis décembre 2021. Les inquiétudes sont énormes sur l’impact économique après la faillite

de Silicon Valley Bank et cette fois sur les difficultés du Crédit Suisse. 
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